
L 'A C T U A L I T É

On attachait aux élections muni-
cipales de Home une certaine im-
porta nce. Après le dernier scrutin
de ce genre, il avait été malaisé de
dégager une majorité po litique et
ion se souvient peut-être de Fim-
p ossibilité dans laquelle on s'était
trouvé , un certain temps , de désigner
un « maire » de la ville éternelle.
D 'autre par t, la situation p olitique
dans toute la Péninsule reste trou-
ble. Dep uis la nomination des mem-
bres de l 'Assemblée constituante , on
a eu l 'impression que bien des chan-
gements s'étalent produits sur l 'échi-
quier p olitique national.

Le tripart isme s'est disloqué . Les
communistes, en raison de leur at-
titude en matière extérieure, s'iso-
laient de la communauté italienne ;
les socialistes semblaient a f fa ib l i s

M. de Gasperi, président du gouvernement, a pris part aux élections muni-
cipales romaines. Le voici glissant son bulletin de vote dans l'urne.

par la dissidence Saragat ; le parti
démocrate-chrétien, présidé par M.
de Gasperi , paraissait s'user au pou-
voir, au prof i t  d'éléments p lus dy-
namiques de droite , au premier rang
desquels on comptait l'«Uomo qua-
lunque». De toutes manières, le re-
nouvellement du Conseil municipal
de Rome p ouvait donner une pré-
cieuse indication sur l'état des for -
ces en présence , cela avant les élec-
tions générales qui doivent se dé-
rouler à une date qui n'est pas en-
core déterminée.

On connaît aujourd'hui les chif-
fres.  Et, p lus que jamais, une cons-
tatation s impose : la masse des élec-
teurs romains est scindée en deux
blocs de force  à peu près équivalen-
tes. Cela laisse présager d'assez gra-
ves d i f f i cu l tés  pour l' ensemble de la
Péninsule.

Socialistes et communistes fai-
saient cause commune, sous la dé-
nomination de « Bloc du peup le »,
ce qui n'a rien d'étonnant puisque le
chef du socialisme italien , M. Nenni ,
a les idées d'extrême-gauche que l'on
sait. Ce « bloc du peuple », auquel
s'étaient agrégés certains pet i ts
Groupements sans importance a af -
ferm i ses positions, puisque de
190,000 su f f rages , il a passé à

208,000. Non seulement la dissidence
Saragat ne l'a pas af faibl i , mais en-
core celle-ci a obtenu un petit nom-
bre de voix seulement, soit 24,000,
ce qui ne lui vaudra que deux ou
trois sièges à la municipalité de ia
capitale. Il reste à savoir, il est vrai ,
si, dans l'ensemble du pags , il peu t
faire davantage et miner tant so il
peu la situation de M. Nenni.

Du côté démocrate-chrétien, le
succès est encore beaucoup p lus
prononcé qu'à gauche, puisque ce
parti ne réussit rien moins qu'à dou-
bler ses e f f e c t i f s , en gagnant 100,000
voix (204 ,000 au lieu de 104,000).
Voilà qui est de nature à consolider
singulièrement les positions gouver-
nementales de M.  de Gasperi , quand
bien même il ne s'agit que d' un scru-
tin municipal . Après la rupture de

la coalition tripartite et la constitu-
tion d' un cabinet homogène démo-
crate-chrétien (avec quelques tech-
niciens) le président du conseil
avait été en butte à toutes sortes de
difficultés tant au p arlement que
dans la rue. A la Chambre, il rem-
porta de justesse et les manifesta-
tions socialo-communistes dirigées
dans les villes et les campagnes con-
tre le gouvernement f i rent  long f eu .

Mais quelle était , en somme, l'au-
dience de M. de Gasperi dans le
pags , depuis qu'il s'était séparé de
la gauche ? L'élection de Rome
montre justement qne les démocra-
tes-chrétiens sont de nouveau bien
en selle depuis qu'ils ont le courage
de se libérer de l 'hypothèque socia-
lo-communiste. Ils ne gagnaient rien
à se livrer à des compromis politi -
ciens. La confiance leur revient
maintenan t qu'ils opposent ouverte-
ment leur doctrine et leur program -
me à ceux du marxisme. Les faibles
résultats obtenus par l'« Vomo qna-
hinque » en sont une pr euve : nul
doute que ce f u t  à ce j eune mouve-
ment que seraient allés de nombreu-
ses voix anticommunistes si les dé-
mocrates-chrétiens avaient continué
à louvoi/ er.

Bené BRAICHET.

ÉLECTIONS A ROME

Après le grand meeting gaulliste de Vincennes

Vn Français nous écrit :
«Il est quand même chanceux »,

se disaient les braves gens en cette
matinée du 5 octobre où Charles de
Gaulle , général provisoire mais libé-
rateur du pays, devait prendre la
parole , l'après-midi , dans la capitale
sur l'hippodrome de Vincennes.

Devant cette journée radieuse,
irréelle, digne d'un lundi de Pente-
côte à Deauville ou d'une excursion
en montagne pour un quelconque 14
jui llet , les organisateurs de la « fête
Populaire » qui , depuis un mois, sou-
cieux se disaient : pourvu qu'il ne
pletive pas ! respiraient soulagés et
souriaient au soleil allié.

A la vérité , rien ne laissait sup-
poser le jour J ; même aux abords
du bois de Vincennes. de la Nation
4 la Porte Dorée, nulle affluence ni
sur les routes ni sur les trottoirs.

Un bon public
Mais, en accédant au chemin de

l'hippodrome, c'est la foule. Une

foule gentille, bonne enfant, bien
élevée, bien lavée, bien polie , pas
méchante ; tout au plus blague-t-on
un peu, si l'on est à pied, les heu-
reux qui arrivent en automobile,
malgré la raréfaction de l'essence,
bien entendu.

Il est vrai que les organisateurs se
sont surpassés : pas ou peu de bous-
culade, quelques personnes incom-
modées par le soleil trop ardent sont
immédiatement emportées par des
brancardiers diligents ; les voilures,
garées dans un coin de l'hippodrome,
seront retrouvées exactement à l'en-
droit où leurs propriétaires les
avaient laissées ; des commissaires,
fort courtois , exigent les invi ta t ions
à l'enlrée des tribunes avec fermeté
mais non sans politesse.

Le public est dense, tant  sur les
pelouses que dans les tribunes ré-
servées. C'est , du reste, à peu près
le même public ; les tnbunes n'ont
rien d'une réunion du Jockey club ,
comme disait un spectateur, pas

même un dimanche de Longchainp
ou un 15 août au bar du soleil.

Braves gens, bonnes gens, ce pu-
blic de ceux qui ont donné leur 150
francs de cotisation au R.P.F. sans
aucune arrière pensée d'arrivisme
ou de petite ambition derrière la tête.
Dans leur juge otte, ils on pensé que
celui qui , en juin 1940, avait eu le
geste magnifique et leur avait crié
que la France n 'avait perdu qu'une
bataille, allait , cette fois encore, tout
arranger et la vie chère et le ravi-
tail lement et la reconstruction et
tout et tout. Ils sont venus à lui
comme à Jeanne d'Arc ou au père
Noël ; ils ne voient que lui , ils veu-
lent tout ignorer de mesquineries
inhérentes à tout groupement qui ,
déjà , se font jour à la veille des élec-
tions municipales et que l'on ne
voudrait pas voir dans un groupe
qui s'honore d'avoir un tel chef ;
mais allons-nous aussi croire au père
Noël ?... xxx.

(Lire la suite en 6me page)

Réflexions sur un hippodrome

LA GRÈVE DES TRA NSPORTS DANS LA CAPITALE FRANÇAISE

Le gouvernement ref use de négocier tant que la C. G. T. n 'aura pas rapporté l'ordre de grè ve
Notre correspondant de Paris nous

tél éphon e :
Privés depuis 48 heures de transports

en commun, les Parisiens devront au-
jourd'hui renoncer aux taxis, ceux-ci
ayant décidé de laisser leu rs voitures
au garage pendant 24 heures pour pro-
tester contre la diminution de leurs
attributions de benzine.

II ne restera donc plus, pour se dé-
placer , que les jambes, 'la bicyclette,
les autocars et les camions. C'est peu et
les esprits commencent à s'échauffer,
d'autant plus qu 'aucun pourparler sé-
rieux n'a été vraiment engagé au cours
de la journée d'hier. Un contact avait
bien été prévu entre les dirigeants du
métro et les délégués syndicaux, mais
il n'a malheureusement pas abouti.
Quant au gouvernement, sa position
demeure sans changement : pas de né-
gociations tant que l'ordro de grève ne
sera pas rapporté. A la C.G.T. par con-
tre, le mot d'ordre est « soutien les re-
vendications ouvrières » ce qui n'est
certes pas fait pour faciliter les com-
promis.

Chez Renault, la grève générale est
en discussion. Un vote secret a eu lieu
hier. Les résultats ne seront connus
que ce matin. Si d'aventure l'arrêt du
travail était décrété (ce que ne croient
pas les observateurs), on pourrait re-
douter une extension du conflit à toute
la métallurgie parisienne.

Dans les chemins de fer, le feu couve
sous la cendre, mais jusqu'à présent,
le différend n'a pas dépassé le stade
des revendications préliminaires.

Dans l'éclairage (électricité, gaz) le
climat est plus aigre et M. Ramadier,
informé des demandes formulées par les
délégués ouvriers, s'est borné à répon-
dre qu'il saisirai t uno commission spé-
ciale.

Grève effective
dans la marine

Dans la marine enfin , la grève est ef-
fective, matelots et officiers du com-
merce mettent ce matin sac à terre.
Déjà quatre navires sont immobilisés.
Aujourd'hui , les ports français connaî-
tront le chômage total.

Excellent travail, comme on voit,
mais qui atteste hien les insuffisances
de la législation en ce qui concerne la
procédure des grèves. Alors que la
grève « ultima ratio » des travailleurs
ne devait être employée qu'à bon escient
et une foi s épuisées toutes les possibi-
lités d'entente, c'est le contraire qui se
produit en France. On cesse d'abord
le travail , on discute après. C'est
pratiquement mettre la charrue devant
les boeufs et introduire dans l'appareil
économique français un levain perma-
nent de désordre.

II est bien regrettable que l'assem-
blée n'ait pas cru devoir s'intéresser à
ce problème.

L'origine des conflits actuels
Quant à l'origine des grèves actuel-

les, on peut en discuter à l'infini. Pour
fixer les idées, ce qui n'est pas inutile,

nous dirons seulement que le conflit dn
métro et les prodromes enregistrés à
la S.N.C.F. et dans l'éclairage, ont pour
origine une demande d'augmentation de
salaires de 11%„

M.-G. G.

M. Ramadier a reçu les
membres de la commission

mixte des transports
PARIS, 16 (A.F.P.). - A l'issue d'une

conférence qui réunissait mercredi soir
autour de M. Paul Ramladier, président
du conseil , les membres de la commis-
sion mixte des transports du Conseil
municipal, M. Vergnolle, président du
Conseil municipal de Paris, a confirmé
la volonté du gouvernement de voir re-
prendre le travail avant que ne s'en-
gagent des pourparlers au sujet du rè-
glement du conflit du métro actuelle-
ment en cours.

Il a indiqué également que le gou-
vernement se proposait de déposer pro-
chainement sur le bureau de l'Assem-
blée nationale un projet de loi portant
régie autonome des transports de la
région parisienne.

D'autre part, le syndicat chrétien du
métropol itain a décidé que « devan t le
développement de ,1a situation issue de
la grève », les adhérents do syndicat
chrétien dn métropolitain affilié à la
Confédération française des trava il leurs
chrétiens, se réuniront jeud i en fin de
maitinée en a—semblée générale extra-
ordinaire, < afin de préciser leur atti-
tude ». De leur côté, les adhérents du
syndicat autonome des conducteurs du

métropolitain sont convoqués jeudi ma-
tin en assemblée générale.

Un appel aux employés
du métro

PARIS, 16 (A.F.P.) — M. Henri Verg.
nolle, présiden t du Conseil municipal
de Paris, a adressé mercredi soir un
appel au personnel du métropolitain
pour l'inviter à reprendre ie travail.

De 6on côté , le parti communiste
français a publié un appel aux Pari-
siens dénonçant l'« attitude du gouver-
nement vis-à-vi6 du personnel en grève
des transports en commun de la région
parisienne », et rejetan t la responsabi-
lité de cette attitude sur « la réaction ,
agissant sous la pression de l'étran-
ger. »

Convocation
du comité général

de l'Union des syndicats
de la région parisienne

PARIS, 15 (A.F.P.). — Le comité gé-
néral de l'Union des syndicats de la ré-
gion parisienne est convoqué pour lundi
prochain , « afin de prendre, selon les
désirs des travailleurs, toirteg décisions
que comporter a la situation», a déclaré
If. Henaff , secrétaire général de l'Union
des syndicats de la région parisienne,
an cours d'une réunion des cadres de
cette organisation qui 6'est ten ue mer-
credi soir à Paris.

(tire la suite en dernières
dépêches)

Paris est toujours privé
de moyens de communications

« Depuis dix-huit mois
les Russes ne cessent

de provoquer l'occident »
déclare M. Churchill dans une allocution radiodiff usée

destinée à des Américains
NEW-YORK, 15 (Reuter) . — M. Chur-

chill s'est adressé de Londres, par
T. S. F., à une assemblée organisée à
New-York, en vue de créer un fonds
pour la construction d'un hôpital érigé
à la mémoire d'Al Smith , qui fut gou-
verneur de New-York. L'orateur admet-
tant qu 'il ne faut pa6 exclure tout dan-

ger de guerre ne croif pas que le gou-
vernem ent soviétique et ees partisans
dans le monde entier abusent, de la si-
tuation pour créer ce danger immédiat.
Le gouvernement et la grande masse
du peuple britannique dans tou t le
Commonwealth ne doute pas que les
Etats-Unis seraient unis fraternelle-
men t à eux dans le même espri t de so-
lidarité que celui qui les a unis dans
la lutte "victorieuse contre les dicta-
tures d'Allemagne, d'Italie et du Ja-
pon , si le grand problème de la liberté
humaine était posé.

Provocations soviétiques
M. Churchill a déclaré :
Depuis qu'il a prononcé son discours

de Fuite n, il y a 18 mois, le gouverne-
ment soviétique n'a pas cessé de provo-
quer le monde occidental par ses émis-
sions radiophoniques en 26 langues et
par l'intervention de ses représentants
aux conférences internationales. Ainsi,
les rencontres de Lake Success sont de-
venues une tribune où les grandes puis-
sances échangent des reproches. On se
demande qu'elles sont les rai sons qui
poussent le gouvernement soviétique
à être si agressif. C'est un vrai rébus.

Dans tous les cas, il ne faut pas
croire que c'est l'avant-scène d'une
guerre. Les 14 hommes du Kremlin,
qui régissent avec une puissance des-
potique des régions gigantesques et
des peuples nombreux sont extrême-
ment prudents et très bien renseignés
sur tout. S'ils pensaient à une guerre
il serait certain qu 'ils essayeraient de
provoquer nne fausse sécurité parmi
les démocraties occidentales. Hitler,
maître de cette tactique, avait propo-
sé des pactes de non agression, avant
ou pendant des opérations militaires.

Il est clair donc que l'attitude dé-
concertante des Russes ne vise qu'à
atteindre des buts internes. De cette
façon, le Kremlin se fait suivre aveu-
glement par le peuple russe parce que
les gens se tiennent derrière le gouver-
nement , croyant au danger d'une nou-
velle invasion.

Centenaires
L 'INGÉNU VOUS t>4*LB.«

On a célébré beaucou p de centenai-
res et de doubles centenaires cette an-
née. Vinet . Vauvenargues, d'autres enco-
re, sans parl er de la naissance de Jatte
Eyre, cette orphelin e romantique, dont
le cinéma américain , peut-être niaUicu -
reusement pour elle, a rétabli la fortune.
Quelqu 'un a-t-il accordé une pensée ré-
trospective à ce joyeu x marquis de
Bièvre , qui. naquit il y a ju ste deux
cents ans. en plein siècle de Voltaire t
J' en doute. Car nous vivons dans tin
siècle sérieux, pour ne pas dire morose,
alors que le marquis de Bièvre témoi-
gnai toute sa vie d'un esprit éminem-
ment frivo le. Sa passio n pour les jeux
de mots le f i t  surnommer le roi du ca-
lembour. La mort même, qui le sur-
prit alors qu'il prenai t les eaux, ne put ¦
le forc er à abdiquer. « J e m'en vais rfs
Spa * tel f u t, dit-on, son dernier mot.

Si le marquis de Bièvre avait vécu
assez longtemps pour assister, il, y n un
siècle, à la naissance de nos chemin»
de f e r . qu'en eût-il pen sé 1 Eût-il ap-
plaud i avec transports à ce progrè s des
transports ? Ou bien eût-il pr étendu
qu 'en train il ne se sentait jamai s en
train ?

Hélas ! ces monstres trépidants, qui
crachent le f eu  et la fum ée, ne l'eus-
sent, peut-êtr e guère inspiré. Ce n 'est
pas à lui en tout cas qu'on doit ce di s-
tique fa meux, chef-d'œuvre d' un émule
cle Banville :
La croissante cherté de ces locaux motiva
Notre départ prochain par la locomotive.

Le marquis de Bièvre, qui vivait au
temps des pa taches, et qui savait par
conséquent que l'abeille est l'emblème
de ta diligence comme la mouche dit
coche, eût été peut-être si chagriné par
cette expression mécanique du génie
humain qu'il en eût perd it cet humour
léger qui le faisait soifpirer, devant un
méchant portrait de sa maîtresse, en
murmurant : « Oh ! le sot, qui a fait
une croûte de ma mie ! »

E\t je  ne pens e pas qu'aucun direc-
teur des compagnies naissantes eût fai t
appel à son espri t pour rédiger dans les
vagons ces charitables avertissements,
dont dépend la sécurité des voyageurs:
t Notbremse ». « E vietato di sporgersi ».

J e suis plutôt, enclin à croire que ces
sentences profond es ont été inspirées
p ar celui qui f u t  à pein e son contem-
porain , puisque l' un naissait l'année où
l'autre mourait, Luc de Clapiers, mar-
quis de Vauvenargues, moraliste dou-
loureusemen t instruit par le contact
avec les réalités. Car ne nous y trom-
pons pa s. « Nicht hinauslehnen ¦* ne su
gni f i e  pas seulement, au propre, « Ne
pa s se pencher en dehors *. La portée
de cet aphorisme est beaucoup plus gé-
nérale, et tous ceux qui ont jamais
fourr é le nez dans les affaires d'autrui
peuvent en avoir fa i t  la cuisante ex-
pé rience.

Et quand à « Non gettare oggetti so-,
lidi », j ' avoue que j' en ai fait  à .mon
usage personnel une imprécation que
j' adresse au ciel , en brandissant contre
lui un poing menaçant, chaque fo is
qu'il m'arrive — et c'est malheureuse-
ment assez fré q uent  — de recevoir une
tuile sur la tête. Et bien 1 croyez-le ou
ne le croyez pas, j' ai trouvé lé un re-
mède souverain pour calmer instanta-
nément ma fureur.

LTNGfiNTJ.

LIRE AUJOURD'HUI
EN QUATRIÈME PAGE :

Une manœuvre d'intimidation
des Arabes à l'égard

de Londres et de l'O. N. U. ?
Plus-value de recettes

en France

Retour de l'expédition suisse de l'Himalaya

Deux alpinistes de Genève, MM. Roch et Dittert , qui faisaient partie de
l'expédition suisse ayant effectué cet été six « premières » dans le massif de
l'Himalaya , sont arrivés mardi à Cointrin venant de Bombay via le Caire,
Rome et Paris. Rappelons que le plus haut sommet atteint par nos compa-

triotes, le Satopanth , a une altitude de 7075 mètres.

A B O N N E M E N T S
1 an 6 mois 3 mois l mois

SUISSE, franco domicile 24.-- 12.20 6.20 2.20
ETRANGER t Mêmes —ri— qu'en Saine (majorée dee frais
4e port pour l'étranger) dans ta plupart dee pays, à condition
i» souscrire à la poste du domicile de l'abonné. Pour lee autre»

pays, notre bureau renseignera les intéressés

A N N O N C E S
18 c le millimètre, min 1 fr. Petites annonces locales 1- e_

min. 1 fr. 20. — Avis tardifs 35, 47 et 58 c
Réclames 60 c, locales 35 c Mortuaires 20 c, locaux1 16 «.

Pour les annonces de provenance ext—.-cantonsle :
Annonces Suisses S. A., agence de publicité, Genev*,

Lausanne ct succursales dans toute la Suisse

Une machine à écrire
à 90,000 caractères

L'ingénieur chinois Lin Yu Tang a
annoncé qu'il avait inventé et mis au
point la première machine à écrire
donnant la totalité de 90,000 caractères
chinois.

Avec cette machine à écrire, il de-
vient possible de faire en une heure de
temps le travail d'une journée d'un
copiste chinois.

Lin Yn Tang affirme que son in-
vention « fera faire à l'aiguille du pro-
grès un bond de quinze à vingt ans
sur le cadran chinois et révolutionne-
ra toute la vie administrative et com-
merciale de la Chine.

La précédente machine, mise au point
il y a deu x ans, ne pouvait reproduire
que 54,000 caractères, et les dactylos
chinoises étaient obligées de laisser
des « blancs » dans le texte et de le
compléter ensuite à la main.

Avions-lits transatlantiques
Des avions-lits sont entrés en service

entre New-York et Londres. Ile effec-
tuent la totalité du parcours, sans ar-
rêt , en treize heures.

C'est ainsi qu 'un voyageur, parti des
Etat-Unis, peut vaquer à ses affaires
dès son arrivée en Grande-Bretagne.
L'avion-lits comprend dix-huit couchet-
tes, plus larges que celles en usage
dans les trains, et complétées par tous
les aménagements modernes. Le sup-
plément prévu par l'usage d'une cou-
chette est de cent vingt-cinq dollars.

Pchos du Monde
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URGENT
On cherche à louer une

chambre avec part à la
cuisine. — Adresser offres
écrites à C. C. 739 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Monsieur seul che;rche
à louer _ Chaumont, de
novembre à Janvier,

CHALET CHAUFFABLE
ou cl—mbre avec cuisine.
Offres sous chiffres F. A.
742 au bureau de la
Feuille d'avis.

Je cherche dans le bas
de la ville un

GARAGE
pour une grande voiture.
GIGANDET. 10, faubourg
du Lac. Neuchâtel . Télé-
phone 5 14 05.

lyft li Election
S&fip du Conseil national

Vote des militaires
entrant en service

entre le 16 et le 25 octobre
Les militaires qui entrent en service entre le 16

et le 25 octobre ne pourront pas voter par corres-
pondance. Ils doivent exercer leur droit de vote
avant leur déçart au bureau cominunal de leur
lieu de domicile.

Les conseils communaux renseigneront les élec-
teurs par publication et prendront les dispositions
nécessaires pour que les militaires puissent voter
également pendant l'après-mldl du samedi 18 octo-
bre.

Chancellerie d'Etat.

«gjjy*? Ecole paro-essio-inelle

H if de jeunes filles

<&*J COURS DU SOIR
(semestre d'hiver : du 20 octobre à fin mars)

COUPE ET CONFECTION
Transformation de vêtements

LINGERIE
Confection et entretien

BRODERIE
en tous genres

Dentelles aux fuseaux
Commencement des cours : lundi 20 octobre.

Ecolage : Fr. 20.— par cours.
Inscriptions : vendredi 17 octobre , à 20 h.,
collège des Sablons, salle No 7. Tél. 511 15

(On peut aussi s'inscrire par écrit)
LE DIRECTEUR.

( 
' 

— 

\Collection neuchâteloise

GRAVURES SUISSES
Dessins et aquarelles

Recueils de vues et de costumes
Livres suisses anciens

VERITE AUX ENCHÈRES
à GENÈVE, (salle Kundig)

2, place du Port

les mardi 28 et mercredi 29 octobre 1947

sous la direction de

W. S. KUNDIG Eug. REYMOND
3, place du Port 14. faubourg de l'Hôpital

Genève Neuchâtel

EXPOSITION
à NEUCHATEL, chez M. Eug. REYMOND

14, faubourg de l'Hôpital

I VENDREDI 17 ET SAMEDI 18 OCTOBRE j

 ̂ J

On offre à vendre au Noirmont
pour cause de décès, jolie

maison d'habitation
bien située au soleil , comprenant deux loge-
ments en bon état, avec toutes dépendances.
Pour visiter , s'adresser au café de l'Union ,
LE NOIRMONT (Jura bernois) .

On cherche pour tout
de suite

chambre
modeste, éventuellement
avec part à la cuisine, -Neuchâtel ou environs.
Demander l'adresse du
No 752 au bureau de la
Feuille d'avis.

Jeune homme sérieux,
avec engagement stable,
cherche à louer pour le
ler novembre 1947, une

chambre
chauffable, . éventuelle-
ment mansaitie au so-
leil Adresser offres écri-
tes sous chiffres Z 6503
Y à Publicitas, Berne.

Je cherche

appartement
de deux ou trois pièces,
tout de suite ou pour
époque à convenir. —
Schneider, Evole 9, Neu-
châtel , tél. 5 22 89.

On demande à louer

domaine
d'environ 60 poses, possi-
bilité de deux logements
ou domaine de 3S poses
avec un logement (Pos-
sède cheptel et chécfeil!;)'
S'adresser à Pierre Berset,
Villarlod (Fribourg).

Urgent
On cherche. région

Corcelles - CormondTèche
ou autre localité des en-
virons de Neuchâtel, un
appartement de trols
cbambres. sans confort
accepté. Offres sous chif-
fres Y. K 677 au bureau
de la Feuille d'avis

Grand magasin cherche pour
son rayon de

confection - darnes

PREMIÈRE
VENDEUSE

QUALIFIÉE
Conditions de travail très agréables et

bon salaire.
Faire offres avec certificats et préten-
tions aux QUATRE SAISONS S. A.,

SAINT-IMIER.

Entreprise électrique de la Suisse romande
engagerait une

VENDEUSE
pour son magasin d'appareils électriques.
On demande une personne d'Initiative, de
toute confiance, parlant français et alle-
mand ; personne non Initiée à la vente
serait formée. On offre : travail Indépen-
dant, horaire régulier avec congés régle-
mentaires, place stable en cas de satisfac-
tion avec affiliation à la caisse de pensions.

Les Intéressées sont priées d'adresser leurs
offres manuscrites avec prétentions de sa-
laires, curriculum vitae, copies de certifi-
cats et photographie, sous chiffres
P. 6103 J., & Publicitas, Bienne.

PAILLARD S. A.
Fabrique des machines à écrire

c Hermès » YVERDON
cherche

un jeune dessinateur
technique

pour machines à écrire. Travail précis
exigé. Place stable. Faire offres manus-
crites avec curriculum vitae, copies ' de
oerti ficats, photographie et prétentions

de salaire au bureau du personnel.

L'agence générale de Neuchâtel de « La Bâ-
loise >, compagnie d'assurances sur la vie,
cherche

apprenti de commerce
pour son département d'assurance populaire.
Adresser offres écrites avec curriculum vitae
à M. L. Fasnacht, agent général , Neuchâtel ,
18, Saint-Honoré.

Deux filles d'hôteliers
cherchent remplacement de deux mois dans hôtel,
restaurant, tea-room ou bar. Au courant du service
et de toute confiance. Ecrire sous chiffres
P. N. 19645 L., à Publicitas, Lausanne.

JEUNE FILLE
âgée de 15 ans et demi
cherche place pour le lei
novembre, pour , aldei
dans um ménage et ap-
prendre le français. De
préférence, région de Ge-
nève ou Neuchâtel. Adres-
ser offres avec indication
du salaire à Hedy Geisse-
ler, Schmitten (Fribourg),
tél. (037) 3 61 54.

VOLONTAIRE
Jeune fille, 16 ans,

oherche place dans bonne
famille de Neuchâtel
pour aider au ménage ou
au commerce et s'occu-
per des enfants. Offres à
Mme Roulet. Rhonensand
No 32, Brigue (Valais)

Fille de médecin , âgée
de 26 ans. cherche place
dans milieu cultivé pour
s'occuper des

ENFANTS
Aiderait au ménage : vie
de famille exigée. Faire
offres à Mme Ca'rl Ott,
faubourg de l'Hôpital 23.

JEUNE FILLE
de 16 ans et demi, sa-
chant un peu le français,
cherche place de volon-
taire pour six mois, à
partir du 15 novembre,
dans famille, commerce
ou magasin â Neuchâtel
ou environs Offres dé-
taillées à Mme H. Hof-
mann. Fankhaus 1 /E
(Berne) .

JEUNE
FILLE

cherche place dans mé-
nage privé ou boulange-
rie ou elle pourrait ap-
prendre le français. —
Adresser offres avec in-
dication du salaire &
Kurhau s Sertie , Davos

Les membres de la famille de feu Armand
JAQUET, très touchés par les nombreuses
marques de sympathie qui leur ont été adres-
sées pendant les heures pénibles qu 'ils vien -
nent de traverser, remercien t toutes les per-
sonnes qui, par leur présence, leurs envols de
fleurs ou de messages, les ont si sincèrement
entourés.

Champ-du-IMoulin , le 14 octobre 1947.

__H_fl_i^__v__-pvHi9raH__n__^__n__^__H

Les enfants et petits-enfants de Madame
veuve Louis VAUCHER ct les familles alliées,
dans l'impossibilité de répondre à chacun
personnellement, expriment ici leur reconnais-
sance â tous ceux qui ont pris part à leur
grand chagrin. Un merci tout spécial au per-
sonnel soignant ct _ la sœur directrice de
l'hospice de la Côte.

Neuchâtel , le 16 octobre 1947.

La famille de Madame Hermann STAEGEH
prie toutes les personnes qui ont pris part â
son grand deuil de trouver Ici l'expression de
sa vive gratitude.

Valangin , octobre 1947.
_tfBr____DB_—¦ IL _ I—*—_—¦__S__»a_M__H___^__^___

VILLA A VENDRE
à Saint-Aubin
huit pièces, bow-window, cuisine et
dépendances, salle de bains, grande
terrasse, central, Jardin , vue impre-
nable, tout confort. Libre tout Ue
suite.

Ecrire à l'Etude D. et A. Thiébaud,
notaires . Neuchâtel.

«pi et regain
Ensuite de l'arrêté du Conseil d'Etat du 19 sep-

tembre 1947, l'enquête auprès des communes a
révélé que les besoins du canton en foin et regain,
sont supérieurs aux disponibilités.

En conséquence, le département de l'agriculture
se volt dans l'obligation d'interdire la sortie de
foin et de regain du canton.

DÉPARTEMENT DE L'AGRICULTURE.

MARCHAND - GRAINIER de la Suisse
romande, maison possédant grande
clientèle, demande pour tout de suite

représentants
régionaux

à la commission. Gain très intéressant
pour personnes capables.
Faire offre s tout de suite sous chiffres
P. 30,150 F., à Publicitas , Fribourg.

Importante société commerciale et financière
désirant étendre son activité dans toute la
Suisse,

engagerait monsieur
sérieux et capable. Situation stable et d'avenir
à personne disposant d'un certain capital.
Falre offres sous chiffres P. 88526 X., Publi-
citas, Genève.

Importante entreprise industrielle à Genève
cherche, pour son secrétariat ,

employée-sténo-dactylo
.de langue maternelle française , ayant de
bonnes notions d'allemand et d'anglais. Travail
intéressant. Place stable. Offres manuscrites
avec photographie et prétentions de salaire
sous chiffres A. 102 ,213 X., Publicitas , Genève.

ON CHERCHE :

CHAUFFEUR
Maison de vins de la place cher-
che chauffeur pour livraisons
avec camion « Diesel » ; place
stable. Faire offres sous chiffres!
P. S. 745 au bureau de la Feuille^
d'avis.

Peintres qualifiés
seraient engagés tout de suite ou pour date
à convenir. Travail assuré pour toute la saison
prochaine. On engagerai t également un

apprenti
Adresser offres écrites à P. A. 738 au bureau
de la Feuille d'avis.

Fabrique d'horlogerie engagerait
tout de suite ou pour époque à con-
venir

sténo-dactylo
pour département facturation-expé-
dition. Personnes capables, si possi-
ble bilingues, sont priées d'adresser
offres sous chiffres P 6486 N à
Publicitas, Neuchâtel.

IEUNE FILLE
consciencieuse est demandée pour travail de
peinture  sur émail , à l'atelier U. Calame ,
Petit-Catéchisme 9.

Hôpital cantonal de Genève
Une inscription est ouverte jusqu'au 31

octobre 1947 pour les fonctions de

DIRECTEUR
DE L'HOPITAL CANTONAL

DE GENÈVE
Le cahier des charges et avantages peut être

consulté au secrétariat de l'hôpital. Il sera
envoyé, sur demande, aux personnes domici-
liées hors du canton.

Les inscriptions, accompagnées d'un curri-
culum vitae et de tous autres documents utiles,
seront adressées sous pli fermé à M. le prési-
dent de la commission administrative de l'hô-
pital cantonal , 14, rue de l'Hôtel-de-Ville,
Genève.

Les plis porteront visiblement la mention
« Direction hôpital ».

Cuisinière
et femme de chambre

sont demandées tout de suite ou pour date à
convenir. Très bons gages pour personnes
qualifiées. S'adresser à Mme André Fliickiger,
Saint-Imier (Jura bernois) , tél. (039) 416 56.

»DE-«_- OUVRIÈRES
PLACE STABLE

Fabrique suisse de ressorts d'horlogerie et de
plumes à écrire S. A., PESEUX, tél. 613 83.

Maison de commerce de la ville
cherche pour entrée immédiate ou
à convenir

sténo-dactylographe
de première force. Place stable et
intéressante pour personne capa-
ble. Adresser offres avec préten-
tions de salaire sous chiffres A. O.
692 au bureau de la Feuille d'avis.

On demande jeune homme comme

commissionnaire
Entrée immédiate. Bon salaire. S'adresser à
BELL S. A., boucherie, rue de la Treille 4,
Neuchâtel.

On demande une

JEUNE FILLE
de 16 à 18 ans, pour travail facile.

S'adresser : Fabrique de cartonnages
J. DELAQUIS, Crêt-Taconnet 17.

Nous cherchons :

techniciens
pour notre bureau des normes
Candidats expérimentés en construction
et en fabrication , de préférence Suisses
romands, avec connaissance de l'alle-
mand, sont priés de faire offres avec

curriculum vitae et prétentions à
PAILLARD S. A., service des études,

Sainte-Croix.
Lieu de travail : Yverdon.v IL /

NOUS CHERCHONS DES

OUVRIÈRES
pour divers travaux en fabrique.

HUGUENIN FRÈRES & Cie S. A.
LE LOCLE

Maison de commerce de la place
demande

jeune employée
débutante, comme sténo-dactylo-
graphe. Place stable pour per-
sonne intelligente et débrouil-
larde. Adresser offres avec certi-
ficats ou références, prétentions
de salaire sous chiffres C. B. 694
au bureau de la Feuille d'avis.

MAGASINIER
est demandé dans commerce de la place,
pour tout de suite ou date à convenir.

A la même adresse, on cherche

VENDEUSES
pour les rayons articles de ménage et vaisselle.
Faire offres écrites sous chiffres F. P. 708

au bureau de la Feuille d'avis.

On oherahe une

personne
faisant la lessive

pour un Jour par mois.
Ménage de cinq person-
nes, .lesslverie moderne,
machine à laver et esso-
reuse. S'adresser : Pavés 6.

Commerce de la place
Oherche

couturière
pour retouches soignées.
Entrée tout de suite.
Faire offres à C. C. 557
au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche

demoiselle
capable de s'occuper
d'une Jeune fille. Réfé-
rence. Adresser offres
écrites à F. A. 691 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Monsieur dans la cin-
quantaine cherche une

PERSONNE
de confiance pour faire
le ménage Adresser offres
écrites à M. C. 750 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Nous engagerions im-
médiatement : un Jeune

mécanicien
à former pour étampes ;
un

aide - mécanicien
éventuellement à former.

S'adresser avec certifi-
cats à la fabrique d'ou-
tils E. Gert—— -Qulllet .
Parcs 88. Neuchâtel .

On cherche pour
tout de suite un

j eune homme
honnête et propre
en qualité de com-
missionnaire. Salai-
re convenable et vie
de famlUe sont as-
surés. Offres sont à
adresser à Rudolf
FlUck , boulangerie-
pâtisserie, Kienholz-
Brienz, tél. 2 81 05.

On cherche

maîtresse
ménagère

ou personne capable d'en-
seigner la cuisine. —
S'adresser - l'Institut
protestant de Jeunes fil-
les, Lucens.

Monsieur d'un certain
âge cherche une

personne
pour son ménage simple.
Adresser offres écrites à
M. P. 747 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche

femme de lessive
Faire offres écrites sous
chiffres F. L. 744 au bu-
reau de la FeulUe d'avis.

Je cherche une

JEUNE FILLE
en qualité d'aide de mé-
nage, pour le ler novem-
bre. Demander l'adresse
du No 746 au bureau de
la Feuille d'avis ou télé-
phoner au 5*27 93.

PRESSANT
On demande une

LINGÈRE
pouvant disposer de deux
ou trois Journées au
cours de ce mois. Offres
sous chiffres S. C. 698
au bureau de la Feuille
d'avis.

Dame âgée cherche pour
le ler novembre

PERSONNE
capable, de toute hon-
nêteté, sachant bien cui-
siner, pour son ménage
très soigné. Gages selon
ensemble. Faire offres
avec certificats à l'ap-
pui sous chiffres S. P.
684 au bureau de la
Feuille d'avis.

Gérante
d'épicerie

est demandée pour notre
succuT—Je de Maillefer.

Faire offres & Fr. Meler-
—_ries S. A., la Ooudre-
Neuchâtel.

JEUNE FILLE
âgée de 21 ans, ayant
suivi les cours d'une école
ménagère et désirant en-
core, se . perfectionner,
cherche place dans mé-
nage soigné, de famille ai-
sée avec enfants, où elle
aurait également l'occa-
sion de se perfectionner
dans la langue fran-
çaise. Adresser offres écri-
tes, avec indication du
salaire, sous chiffres J. F.
743 au bureau de la
Feuille d'avis.

Repasseuse
de profession , nombreu-
ses années de pratique,
demande place dans cli-
nique , sanatorium ou ins-
titut Ecrire sous chif-
fres P 6535 N à Publici-
tas, Neuehât eL

JEUNE HOMME
connaissant bien les tra-
vaux de la cave et de la
vigne, cherche emploi pout
tout de suite. S'adresser
à Roger Farine , Cormon-
drèche.

Bon musicien
de batterie, chantant en
français et en italien,
cherche place dans un
bon orchestre de danse
possédant grande batterie
complète. — .Faire offres
sous chiffres B. M. 735
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune
professeur

italien, actuellement en
Italie, désirant se perfec-
tionner dans la langue
française, cherche place
dans un bureau ou ins-
titut. Ecrire sous chiffres
J. P. 737 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune Italien. 26 ans,
sérieux, actuellement en
Italie, cherche

PLACE
dans n ' impor te  quelle
branche. Certificats - dis-
position. Adresser offres
écrites à C. P. 733 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Repasseuse
cherche demi-Journées,
éventuellement rep__sage
à domicile. S'adresser à
Mme S. Leuba. Salnt-
MaurlCe 13, tél. 5 48 02.

Oublié le 13 octobre,
dans le bâtiment des
postes,

portefeuille
avec papiers et billete de
banque. Le rapporter
contre récompense au
poste de police, à Neu-_
châtel.

PEROU
dlma-rr—wi 12 octobre, une

montre-bracelet
de dame

trajet Boudry - Auvernier
en tram, ou route Au-
vern—rT-Oorcel—s. Prière
de la rapporter contre
ré—impense au poste de
police de Neuohâtel.

Perdu un

bracelet or
(gourmette), gravée BUT
les deux faces « Antoi-
nette — 16 Juin 1945 »,
des Beaux-Arts au dépôt
des tramways, le 22 sep-
tembre. Souvenir à ren-
dre à Ch. Burgy-Loup, à
Oleyres (Vaud) ; récom-
pense suivra.

André Dirac
MASSEUR AUTORISÉ

PAR L'ÉTAT

Rééducation
de la musculature

Tél. 6 34 87
Se rend â domicile
Faubourg du Lac 8

Mlle Rose Simmen
Masseuse-pédicure

Rue Salut-Honoré 12,
ler étage.

reçoit,
jusqu 'à nouvel avis,
l'après-midi seulement
Tél. 6 26 25 dès 13 heures.

Ouvrier

CHARRON
cherche place dans une
can'esserle ou éventuelle-
ment dans un atelier de
charron—ige. — Demander
l'adresse du No 732 au bu-
reau de la Feuille d'avis .

Un homme
de confiance

sachant traire, cherche
place. Adresser offres
écrites à H. C. 679 au
bureau de la Feuille
d'avis.

\^^ Neuchâtel
Election du

Conseil national
~

Vote
des militaires
Les militaires qui

entreront en service
entre le 16 et le 25
octobre 1947 pourront
voter au poste de po-
lice (faubourg de l'Hô-
pital 6a), tous les
jours de 7 h. à 22 heu-
res.

Ms devront se pré-
senter avec leur or-
dre de marche et leur
carte civique.

Neuchâtel, le 14 oc-
tobre 1947.

Chancellerie
communale.

VILLE DE NEUCHATEL

POUCE DU FEU
Brûlage d'un canal de

ruinée dans l'immeuble
No 6, rue Bachelin, le
17 octobre, à 7 h. 30.

Les habitants des mai-
-ons volslnes sont priés
de fermer, pendant cette
opération, toutes les ou-
vertures des façades et
des toitures.

Soupes
populaires
Les personnes qui dé-

sire—lient se mettre cet
hiver .au bénéfice de
soupes populaires sont
priées de bien vouloir dé-
poser leur Inscription . au
Temple-Neuf 11.

Pour liquida-
tion d'hoirie, à
vendre à Areuse,
près Boudry,

MAISON
FAMILIALE

de six pièces et
dépendances, jar-
din de 500 m2, ar-
rêt du tram. Li-
bre pour l'acqué-
reur. Prix avan-
tageux.

Agence roman-
de immobilière,
B. de Chambrier,
place Purry 1,
Neuchâtel.

Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E
AU BUREAU
DU JOURNAL

On prendrait encore
quelques

PENSIONNAIRES
pour midi et soir. Cuisi-
ne soignée. Moulins 27,
2me étage.

Jeune homme de bonne
famille cherche pour le
20 octobre belle

chambre avec
bonne pension

Offres à case postale
163, Neuchâtel.

Jeune couple cherche

chambre
avec part à la cuisine, à
Neuchâtel. Adresser of-
fres écrites avec prix à
C. N. 753 au bureau de
la Feuille d'avis

A vendre ou à louer

hôtel-
charcuterie

bien placé, dans le can-
ton de Neuchâtel. Bon
rendement. Falre offres
sous chiffres H. C. 717
au bureau de la Feuille
d'avis.

A louer tout de suite
au centre de la ville

JOLI STUDIO
AVEC CUISINE

et petite annexe ; con-
viendrait pour personne
seule ou comme pied-à-
terre. Demander l'adresse
du No 748 au bureau de
la Feuille d'avis ou télé-
phoner au No 6 10 39.

Chambre meublée
à deux Uts, avec confort,
à louer tout de suite.

Tél. 5 10 79.

A louer

belles chambres
d'un et deux lits, chauf-
fées et bien ensoleillées.
Ecrire sous chiffres B. C.
652 au bureau de la
Feuille d'avis,

A louer

chambre
et très

bonne pension
S'adresser rue Purry 4,
2me à droite.

Etudiant cherche

CHAMBRE
avec ou sans pension, au
centre. Faire offres sous
chiffres P. C. 728 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A louer
CHAMBRE ET PENSION

pour étudiant.
Tél. 5 23 18.



A VENDRE
un char â ridelles, gros
numéro, état de neuf,
rableuse « Glardon ». pour
la vigne, poules â bouil-
lir , lapins argentés pour
finir d'engraisser. S'adres-
ser à René Porret. Creux-
de-l —rrjprlt sur Colom-
bier (Neuchfttel).

A vendre

« Simca »
modèle 1947. Renseigne-
ments et prix par télé-
phone 7 52 32, Marin .

Grand choix de
tissus

de DÉCORATION
en toutes teintes

depuis Fr. 6.90 le mètre

AU GAGNE PETIT
Mlle Lottt - Seyon 24a

A vendre

PIANO
acajou ©n bon état. De
Beynier. 4, rue Coulon.

30 ACCORDÉONS
D'OCCASION

diatoniques , chro-
matiques à boutons

et genre piano
Réparés, en parfait état

Garantis trols ans
Prix : de Fr. 25.—

à Fr. 400.—
Demandez notre liste

gratuite d'occasions et
d'Instruments neufs

R. PINGEON
Corcelles

(Neuchâtel)
Ancienne fabrique

« Hercule »
fondée en 1888

Téléphone 6 16 55

SUPERBE
OCCASION

conduite intérieure
f

« Ford»6CV
intérieur cuir , phare
antibrouillard , etc.,
Fr. 5450.— à vendre
par particulier. Par-
fait état de marche.
Adresser offres écrites
à E. M. 7-19 au bureau
de la Feuille d'avis.

Plusieurs Iltstt dëSx
places, lits Jumeaux, prix
avantageux aux

Occasions MEYER
NEUCHATEL

Faubourg de l'Hôpital 11
irrangements de paiement

Belle occasion

FOURRURE
grise à vendre, taille
moyenne : — S'adresser :
tél. 5 30 67.

- nettoie-cire - brille -
Commerçant solvable cherche en ville

MAGASIN DE TABACS ET CIGARES
Adresser offres écrites à M. P. 751

au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche à acheter
d'occasion un

fourneau
« Granum >

en bon état — Adresser
offres écrites sous chiffres
F. G. 736 au bureau de
la' Feuille d'avis.

Achat
Bijoux et

argenterie usagés
Brillants

H. Vuille
vis-à-vis Temple du bas

\ -

"* 

\

GRAND GARAGE DU PRÉBARREAU
J.-L. Segessemann - NEUCHATEL - Tél. 5 26 38

A U J O U R D ' H U I
1

i S
que le Iricol est si répandu,
on n'achète plus qu'une ma-
chine ligzaq... une Bernina !

H. Wettstein
NEUCHATEL

Seyon 16 - Grand-Rue 5
Tél. (038) 5 34 24

Moulins 19. Tél. 5 24 17

Vin blanc
de Neuchâtel ,

Fr. 2.80 le litre
Algérie Sidi-Chérif

Fr. 1.90 le litre
Montagne supé-
rieur Fr. 1.70 le 1.
verre et Icha en plus

Timbres escompte
Mme JACOT

A VENDRE

PIANOS
D'OCCASION
magnifiques instru-
ments, style moderne,
bois brun , cordes
croisées, sommier mé-

tallique, garantie
cinq ans ;

facilités de payement

R. PINGEON
Corcelles

(Neuchâtel)
Maison spécialisée
Téléphone 616 55

De qualité supérieure, d'une coupe impec- -̂  C^_ _ .lcable et élégante , le véritable « Teddy-Bear » I y £ \  jj
est léger, chaud et confortable, existe en i |\*"f ™
brun et beige -L \J " 9

SUPERBE CHOIX de

MANTEAUX #£* CO .
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On cherche à acheter

automobile
quatre à cinq places.
Payement : moitié en es-
pèces, moitié en travaux
de bâtiment ou meubles.
Eventuellement cession de
terra—i à bâtir Adres-
ser offres écrites à T. B.
686 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche deux

CIREUSES
d'occasion. Indiquer mar-
que et prix. R. Maillard,
avenue de la Harpe 25,
La usanne.

Achats - Ventes
Echanges

de tous meubles usagés
S'adresser toujours aux

Occasions Meyer
Faubourg de l'Hôpital 11

Neuchâtel

A vendre une certaine
quantité de

pommes de terre
d'encavage. Tél. 7 1182

A vendre
balai aspirateur
état de neuf . Demander
l'adresse du No 711 au
bureau de la Feuille
d'avis.
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BAS A VARICES
la qualité en lastex

naturel est de
nouveau livrabl e

A. DEILLON
Coq-d'Inde 24

Tél. 5 17 49
Demandez rendez-vous
i--^__———¦___¦

A journées fraîches
Sous-vêtements chauds

Camisoles ou caleçons
de laine on de coton

Le genre que vous aimez
dans les prix que vous mettez
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Pour votre bébé
nos belles qualités _

tricotées laine
; ¦ c

rantalOnS tricotés , laine OlO C
rose, blanc, ciel 3.S0 3.50 •

Gigoteuses eiefro._o 9.4o 830 [
j3I]UeiteS laine , j olies fa- O50 É

çons 13.50 10.50 ° :
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Rnliallae laine > facons era- O90 y
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: Complets trico tés ou jers ey f O50 E
laine 19.70 16.70 ' *

Superbe choix dans les articles
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débouche tuyaux
et siphons d'éviers,
lavabos, baignoires,

bassins, etc.
La boite. Fr. 1.75
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Avant de
faire l'achat
de votre mobilier, si
vous êtes ennuyés fi-
nancièrement, nous
vous aiderons - sur-
monter vos difficultés.

Pas de frais
d'avance.

Renseignez-vous
co-fideottelleuieut

â
ELBAG S. A...
Oherhuchsiten

(Canton rie Soleure!

\v_fiifcn''f il
Assortiment superbe

de

manteaux pour dames
COUPE IMPECCABLE
TISSUS PURE LAINE

TOUTES TEINTES MODE

Savoie-
Patitmattai

Spécialistes / RUE DU SEYON

h-a-_---- _̂_a__«__a__-_____B__B_.l

______lï _̂ I IIP.F M.^niÉ̂ LUUL, esthéticienne
j  Q J I 11 M Spécialiste du cuir che-____, 1 1 fl |] velu, chute, pellicules,._ T̂__— ** ., irritations, reçoit tous

les Jours sur rendez-Temple de la beauté vous, 10, rue Pourtalès.
citadelle de la Jeunesse Neuchâtel. tél. 5 38 10.

Serviettes d'aff aires
solides et pratiqu es

avec plus ieurs séparations
Pour l'article de qualité

BIEDERMANN

Le Docteur

Hubert de Reynier
Spécialiste F.M.H. - Chirurgie

Ancien chef de clinique adjoint de la clinique chirurgicale
universitaire de Lausanne (professeur Decker)

Ancien assistant :
Institut d'anatomie pathologique de l'Université de Lausanne

(Professeur J.-L. Nicod)
Service de médecine de l'hôpital de la ville, aux Cadolles

(Docteur J. Barrelet)
Service de chirurgie à l'hôpital de la ville , aux Cadolles

(Docteur C.-A. Pettavel)
et après d'autres stages en Suisse et à l'étranger

a ouvert son cabinet de consultations
Faubourg du lac 8

Consultations de 15 h. à 17 heures,
les jeudi et samedi exceptés et sur rendez-vous

V TéJ. 5 10 59 , Appartement : 516 48 ,

Ginette est à la tête de la classe...
Maman sait que ses enfants ont besoin d'une nour-
riture fortifiante pour réussir à l'école; aussi utilise-t-
elle la graisse «le Poulet» si fine et avantageuse. Le
repas le plus simple est succulent et chacun fait
preuve d'un appétit splendide.
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Manteau Astrakan depuis fr. 1350. —
» Pattes d'astrakan » » 850.—
» Skunks » * 1550.—
» Zorlnos » » 1150.-
» Marmotte du Ca-

nada » > 1350.—
» Opossum d'Améri-

que naturel » » 620.—
» Opossum couleur

skunks » » 640.—
» Opossum * façon

Martre » » 650.—
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Rue de l'Hôpital 14
NEUCHATEL
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Les jours courts et les longues
soirées nécessitent de

BONNES LUNETTES
vous les trouverez chez

,—-nvà
à l̂-omminot
\N. .̂ -^/NEUCHATEL
Xgp̂ tt^  ̂ nue os fHÔPiTALi»

Pour catise de maladie, à remettre à
Neuchâtel,

petit commerce de
passementerie-mercerie

Conviendrait particulièrement pour per-
sonne retraitée ou comme gain accessoire.
Prix : Fr. 10,000.—. Adresser offres sous
chiffres P. 6442 N., à Publicitas, Neuchâtel.

Attendre ?
Attendre qu'il soit trop tard
pour remédier à une calvitie
précoce ?

Alors que c'est si facile de se
faire soigner par

LUCE, esthéticienne
spécialiste du cuir chevelu

10, RUE POURTALÈS, 2me ÉTAGE
TÉL. 5 38 10

Sa devise : TOUJOURS MIEUX POUR
MÉRITER VOTRE CONFIANCE ,

ENSEIGNES
de tous genres

NEUCHATEL> ĴjJJW^

ng=rj~ Salle à manger
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un buffet en nover

^V^_^^___^^rfl -Un une table à allonges

Êiim f̂flimÈmm Fr. 990.-
Plus de 50 chambres en magasin - Demander le prospectus illustré

i DEPUIS
CETTE ANNÉE

I

nous avons de nouveau des llnos de qualité
et les teintes que nous pouvons vous offrir

flatteront votre goût.
N'attendez pas que notre stock soit épuisé,
lia demande est actuellement très forte.

I

LE LINOLÉUM RETIENT LA CHALEUR
ET AMORTIT LE BRUIT

Ralatum
le m' 5.20, non posé

I 

Imprimé, en 183 cm.
le m. 19.40, non posé

Incrusté, le m2 depuis
16.95, rendu posé

4
SPICHIG ER & C"
6, PLACE-D'ARMES TÉL. 51145

Laissez-vous montrer
notre beau choix de

CAFIGNONS
pour dames et messieurs

VOIR NOTRE VITRINE

rVUfrn Neuctâtel

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel »

roman policier
par 17

STÉPHANE CORBIÈRE
•

— Comment, c'est tout 1
— Evidemment , puisque vous êtes

venu , que vous avez prisé et que vous
êtes perdu, comme moi d'ailleurs, car
si une prise me redonnait la vie, une
deuxième me fera franchir le point
B en même temps que vous à peu
près...

— Le point B ? Expliquez-vous,
Monsieur Berken.

M. Berken ne demandait qu 'a s ex-
pliquer et il le fit avec complaisance.
Il raconta son guet à la grille de
l'Asile des Quatrc-Vents , la sortie de
Carlinc , la comédie sentimentale , la
peur et les pleurs, la traversée de la
Seine, le poulet et le vin vieux ; il
expliqua Bruillard , la ligne A-B du
petit potard de la rue Gay-Lussac
et les cadavres, enterrés sous la mai-
son et dans le jard in, et tous ceux
qu'on avait relevés dans les trains
rayonnant de Vernon...

— C'est ce mauvais petit journalis-
te qui m'a eu et bien eu, avec son air
d'imbécile... J'ai bien cru l'avoir vu
aspirer la prise avant de me préci-
nifer dr.liors. car j'avais entendu du

bruit... C'était certainement ma fem-
me... Je ne me suis pas méfié de la
porte de la cuisine. Il y a bien un
verrou , mais on peut l'ouvrir du de-
hors, avec une clef... Alors, Carline ,
m'a joué la comédie... Il éternuait
d'une façon ridicule, comme un en-
fant au berceau.. . L'essentiel était
qu 'il éternuât... Je l'ai cru fini et je
lui ai tout raconté ce que je vous ra-
conte... Il a crié. Il a pleuré, je crois...
Il m'a menacé... Il voulait m'étran-
gler... Il s'est précipité sur moi et il
est tombé au milieu de la pièce... Je
l'ai cru mort... Ce n 'était pas vrai ,
puisqu 'il m'a saisi par les pieds et
m'a flanqué par terre au moment où
ma femme allait me casser la tête
avec son revolver. Elle aurait aussi
bien pu me tuer ; puisque je vais
mourir... Mais il vaut mieux que vous
m'accompagniez dans le grand voya-
ge-

Le Dr Reipot avait commence par
sourire... Cette histoire de ligne A-B,
de puissance de vie, appartenait net-
tement à la folie... Berken lui avait
jusque-là caché cette divagation...
Mais en élernuanl et en sentant la vie
lui gonfler la poitrine , il finit par
s'apercevoir que M. Berken ne diva-
guait pas et il eut peur... Il avait em-
porté un revolver, ca>r il croyait à
des scènes de violence, et cette arme
ne lui servirait à rien... Il n 'interrom-
pit pourtant pas le récit de M. Ber-
ken, parce qu 'il espérait un indice
qui lui permettrait d'échapper au fi-
let que l'autre avait jeté soir lui...

— Et voilà , dit M. Berken , nous al-
lons mourir tous les deux bientôt ,
dans un suprême éternuement. Le
commissaire, ma ferame et le journa-

liste ne trouveront ici que deux ca-
davres... Croyez-vous qu'ils feron t
une drôle de tête ?... C'est dommage
que le journaliste soit là... Il est ca-
pable de trouver immédiatement l'ex-
plication , lui , alors .que les autres au-
raient pataugé pendant des mois et
des années dans votre mort et dans
la mienne.

Le docteur Reipot se leva.
— M. Berken, dit-il , je vous crois.

Vous avez fait en sorte que je mour-
rai dans un éten—lement, si je n 'y
mets bon ordre,.. Vous avez pu faire
le zigoto avec votre revolver sous le
nez de Carline, mais vous êtes là fi-
celé et c'est moi qui ai le revolver...
Je n'en userai d'ailleurs pas, mais
vous voyez mes mains, Monsieur Ber-
ken , je les pose sur votre cou et je
vais serrer jusqu 'à ce que je vous
guérisse pour l'éternité de vos éter-
nuements, si vous ne m 'indiquez pas,
avant qu 'il soit trop tard, le moyen
de me débarrasser de votre saleté...

— Vous pouvez y aller , docteur,
ricana M. Berken. J'aurais certes pré-
féré m'en aller dans un éternuement,
comme tous les petits camarades qui
m'ont précédé dans un monde meil-
leur , mais si vous voulez m'étrangler
ou m'envoyer une balle dans la tête,
ne vous gênez pas.

Sans autre menace, le docteur
s'était assis sur l'étroite poitrine de
Berken et avait commencé à étran-
gler son assassin ; quand celui-ci ou-
vrit la bouche et râla, il le lâcha et
se redressa, abruti par l'évidence ; il
était condamné et M. Berken ne céde-
rait pas à la violence.

Il le laissa revenir à lui, ce qui ne
fut pas long. Il ne pouvait croire

qu'il n'y eût point d'antidote à la
poudre... Dès que M. Berken ouvrit
les yeux et eut un regard à peu près
assuré, il se jeta à genoux à côté de
lui et le supplia :

— Vous ne pouvez pas me laisser
mourir , dit-il, ni vous suicider... Sau-
vez-moi de là et je vous sauverai...
Vous ne tomberez pas entre les mains
de la justice. .. Je vous débarrasserai
même de Carline...

M. Berken lui répondit par un
éternuement.

Alors, une colère terrible empoi-
gna le docteur , qui se sentait des
forces de titan... Il se releva , bour-
ra les côtes de M. Berken de coups
de soulier... Et il se mit à l'injurier...

Ce fut l'éclat de ces injures qu'en-
tendirent du jar din le commissaire
et ceux qui l'accompagnaient. Reipot
ne s'occupait pas des nouveaux ve-
nus ; il interrompit net ses impréca-
tions et se laissa de nouveau tomber
à genoux auprès du corps. Il empoi-
gna M. Berken par les épaules et le
souleva :

— Je vous en supplie à genoux,
Monsieur Berken, laissez-moi vivre 1
laissez-moi vivre 1... Vous ne savez
pas...

On ne devait jamai s savoir, car
les deux hommes se crachèrent un
éternuement à la figure et, entraîné
par M. Berken , le Dr Reipot tomba
en avant. En se heurtant , les deux
fronts rendirent «m bruit mat.

Le commissaire s'avança, empoi-
gna le docteur par l'épaule et le ra-
mena en arrière ; le corps s'allongea
à côté de celui de M. Berken , dont le
visage ricanait encore , les lèvres re-
levées découvrant les dents écartées

et pointues...
Le commissaire resta là une heure ,

pour dresser un premier procès-ver-
bal. Quand il sortit , accompagné de
son secrétaire, de Carline et de Mme
Berken , après avoir confié la garde
des cadavres à l'agent, et quand il ar-
riva dans le j ardin , une cinquantaine
de personnes avaient déjà envahi ce-
lui-ci et s'agitaient dans l'ombre ; la
nouvelle , partie du commissariat,
s était répandue que le j ardin de M.
Berken était pavé de cadavres.

Dans le carré fraîchement remué
par M. Berken , pour ses exercices de
culture physique , une vingtaine de
ces hommes regardaient deux d'entre
eux qui bêchaient la terre, à la clar-
té d'une lampe à huile et d'une lam-
pe de poche...

— Je crois que ça y est, fit l'un
en tapotant le fond d'un trou avec
la bêche... C'est mou...

U se jet a à genoux , creusa la terre
meuble avec ses mains et cria pres-
que aussitôt.

— J'en tiens un... Ce doit être sa
veste...

— Tout le monde dehors 1 hurla le
commissaire...

Ce fut comme une volée de moi-
neaux. Tous filèrent vers la grille ;
parvenus sur la route, ils s'arrêtè-
rent. Des cris s'élevèrent :

— A mort ! A mort I
— Qui à mort ? Pourquoi à mort ?

dit le commissaire en fermant la
grille et en donnant l'ordre à son
secrétaire de rester là jusqu 'à ce
qu'on lui eût envoyé des agents pour
le remplacer. Si c'est pour M. Ber-
ken , vous ferez aussi bien de vous
taire, parce qu 'il est réellement mort...

Un homme s'approcha et deman-
da :

— M. Berken est réellement mort,
Monsieur le commissaire ?

— Oui, et il n'est pas le seul.
Alors, l'autre se mit à hurler dans

la nuit.
— Je suis fichu... Il devait me don-

ner de sa poudre demain... Il m'a sau-
vé deux fois depuis huit ans... Je suis
fichu... Autant crever tout de suite...

Il se jeta dans la ruelle qu 'avait
suivie Carline lorsqu 'il avait traver-
sé la Seine en canot.

Le commissaire s'emporta :
— Qu'est-ce que vous faites-là ,

tous , comme des empaillés ?... Vous
ne voyez pas qu'il va se jeter dans
la Seine ?...

La plupar t des ombres qui s'agi-
taient sur la route se précipitèrent
à leur tour dans la ruelle.

Carline et Mme Berken suivirent
le commissaire jusqu 'au grand pont ;
là , le magistrat prit congé d'eux , en
leur demandant de passer au com-
missariat de bonne heure le lende-
main matin.

— Connaissez-vous un hôtel , Ma-
dame, où je puisse vous accompa-
gner ? demanda le journaliste.

— Mais je vais rentrer à l'Asile des
Quatre-Vents , Monsieur Carline , ré-
pondit-elle ... Le Dr Reipot s'est peut-
être aperçu que j'en suis sortie, et si
je tardais trop, il s'inquiéterait de
mon absence.

Mme Berken , qui avait résisté à la
folie depuis dix ans, et qui avait joué
une magnifique comédie, était deve-
nue folle sans que Carline s'en fût
aperçu.

FIN

L'Asile
des Quatre-Vents

Potager à bois
trois trous, sur pieds,
bouilloire en cuivre, a/vec
de nombreux ustensiles,
le tout en parfalt état,
à vendre. S'adresser &
Ed. Vaucher, chez M. Lu-
cien Junod. Monruz 64.

L 'ÉPINEUX PROBLÈME DE LA PALESTINE

De notre correspondant de Londres par radiogramme

Le problème de la Palestine 6e place
de nouveau au premier plan de l'actua-
lité. L'heure des décisions approche et
pourtant, l'atmosphère est loin d'être
optimiste.

Au moment même où les Nations
Unies prennent position et s'efforcent
de résoudre raisonnablement le pro-
blème, les Arabes tiennent conseil de
guerre à Beyrouth, lancent dams le
monde des déclarations belliqueuses et
mobilisent des troupes pour encercler
la Palestine.

La Ligue arabe proclame que les
Arabes « défendront » leurs frères pa-
lestiniens si l'Angleterre retire ses
troupes et d'autre part, le grand
muphti « 6e félicite de la décision du
gouvernement britannique ».

Une manœuvre
d'intimidation ?

Ou bien les Arabes veulent la guerre
et n 'attendent que le départ des An-
glais pour en découdre avec les Juifs,
ou alors c'est d'une « guerre des nerfs »
qu'il s'agit , et l'agitation du monde
arabe prend l'allure d'une manœuvre
d'intimidation à l'adre66e de Londres et
de l'O.N.U.

Cette opinion prévaut en Angleterre
et les milieux officiels fon t mine d'ac-
corder peu d'importance aux prépara-
tifs militaires de la Ligue arabe. Les
sept Etats arabes ne disposent au total
que de 200,000 hommes environ et d'ail-
leurs, on n 'a pas encore vu ces troupes
aux frontières de la Palestine.

Pourtant, les observateurs font re-
marquer que même si le « plan d'ac-
tion » de la Ligue arabe n'existe que

sur le papier, ces préparatifs repré-
senteint un danger certain. Si, contre
toute attente, la guerre éclatait dans
le Moyen-Orient , il serait difficile en-
suite de localiser le conflit.

Inquiétudes à Londres
Sous l'apparence d'une calme résolu-

tion et d'un certain désintéressement ,
le gouvernement anglais laisse cepen-
dant percer des inquiétudes. Les porte-
parole du Foreign Office affirment au-
jou rd'hui comme hier que la décision
d'abandonner la Palestine est irrévoca-
ble, mais ils laissent néanmoins en-
tendre que le retrait des troupes devra
6e faire 6ans précipitation.

La date de l'évacuation n 'est pas en-
core fixée — certains jour naux anglais
en font le reproche au gouvernement
— et tout donne à croire que la Grande-
Bretagne attend qu'une' grande puis-
sance ou un groupe de puissances
mettent à disposition les moyens n éces-
saires pour maintenir l'ordre en Pales-
tine après le départ des soldats anglais.

Au6si, la décision américaine et so-
viétique relative au partage de la Pa-
lestine a-t-elle apporté à Londres un
certain soulagement , car elle fera sans
doute réfléchir les Arabes. Elle indique
en effet , que les deux grandes puissan-
ces accepten t de participer à la solu-
tion du problème dans le cadre de
l'O.N.U. L'attitude de l'Union soviéti-
que est en général bien accueillie , d'au-
tant plus qu'on avait craint un certain
temps l'alliance du bloc arabe et du
bloc russe contre les Etats-Unis qui sou-
tiennent les Juifs.

Une manœuvre d'intimidation
des Arabes à I égard

de Londres et de l'O. N. U. ?

Une plus-value de recettes
de Tordre de trente milliards

est escomptée en France
PARIS, 15 (A.F.P.). — Parmi les dé-

clarations que M. Robert Sel—uni_tn, mi-
nistre des finances, a faites devant ia
Commission des finances de l'Assemblée
nationale, une au moins est consolante:
on compte 6ur des plus-values de re-
cettes de l'ordre de 30 milliards de
t—mes, ce qui résorbera amipleiment le
déficit du budget extraordinaire, estimé
à 17 milliards.

En ce qui concerne le budget extraor-
dinaire qui comporte surtout des dépen-
ses de reconstruction, la situation est
beaucoup moins brillante. Le gouverne-
ment a prévu qu 'à l'avenir seule la -re-
construction des biens privés serra fi-
nancée par l'emprun t, celle des biens de
l'Etat devant l'être par les recettes nor-
males du budget ordinaire.

Mais cela suppose un accroissement
des recettes : cet accroissement sera ob-
tenu, non pas pair l'augmentation du

taux des impôts, mais par une réforme
du système fiscal. Cette réforme 6'effec-
tuera principalement dans le se_6 de la
simplification de la fiscalité.

Manque de devises
M. Schuman a traité égal «lient de la

situation déficitaire de Ma France en
devises. Ce déficit devra être compen-
sé par une ,revislon du programme d'im-
portations ; par la liquidation de cer-
tains avoirs français à l'étranger ; par
un appel des crédits extérieurs dans le
cadre des accords internationaux.

Le ministre a enfin donné des préci-
sions sur ce que devrait être le budget
unique de 1948, le budget extraordinaire
étant supprimé. Lés recettes devraient
atteindre 740 milliards ; quant aux dé-
penses, elles se monteraien t à 423 mil-
liards, plus 60 milli ards d'investisse-
ments.

Une académie horlogère
créée à Londres

Sous la dépendance de l'In6titut po-
lytechnique Northampton, on a fondé
à Londres un « Collège national de
l'horlogerie ». La nouvelle académie
horlogère a été inaugurée lundi.

Elle est équipée de machines suisses
et servira à la formation profession-
nelle des horlogers anglais. Les « étu-
diants » passeront cinq ans dans cette
écolo et le diplôme qui leur sera dé-
livré ensuite aura la valeur d'un grade
universitaire. Des cours spéciaux sont
prévus pour les jeunes gens qui vou-
dront 6e consacrer à des recherches et
faire en quelque sorte un f doctorat
horloger ».

Le but du collège national d'horlo-
gerie est de développer en Angleterre
la mécanique de précision. On espère
que, d'ici peu d'années, la Grande-Bre-
tagne ne produira plus seulement,
comme par le passé, des montres en
séries, mais aussi des chronomètres etdes chronographes de haute précision.

Chaque élève de l'écolo devra cons-
truire lui-même une montre dont les
qualités puissent Tépondre aux exigen-
ces de l'Observatoire royal do Kew.

Un procès horloger
La maison c Alpina-Union horlogère

S. A. », à Bienne, a fait inscrire, en1904, pour ses monitres et accessoires
horlogers, la marque « Alpina ». _n
1923, la maison Vittori, à la Ohaux-de-
Fonds, a déposé la marque verbale
i Alps », pour des produits similaires.
Ce n'est qu 'en 1944 — les deux mar-
ques étant apparues sur le même mar-
ché — qu '« Alpina » s'est élevée oontre
la marque t ALps », en invoquant l'an-
tériorité et en accusant Vittori et Cie
de créer une confusion a/vec ses pro-
duits. Lfj Tribunal fédéral, agissant en
dernière instance, a admis l'antériorité
et le danger do confusion , mais a ren-voyé la cause u la jur idiction cantonal ©pour examiner si , par suite de la lon-
gue antériorité, la demanderesse n'a
pag perdu le bénéfice de sa marque
plus ancienne.
¦wwwwwwmMmwwwmimi—wmmmt

Chronique horlogère

Emissions radiophoniques
Jeudi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, révellle-
matln. 7.15, lnform. 7.20, premiers propos.11 h., œuvres pour orgue. 12 15, le quart
d'heure du sportif . 12,29 . l'heure, 12.30,
préludes et entractes. 12.45, lnlorm'. 13 h.,
les auditeurs sont du voyage. 13.10, un re-
frain oourt dans la rue. 13.30, de l'écran
à la scène 16.—) . l'heure. 16.30, musique
légère 17.30. oeuvres de Richard Strauss.
17.50, fêtes de Jadis et d'aujourd'hui à Ver-
sa—les. 18.13. disques. 18.15, faits divers.
18.25, au goût du Jour. 19.15, lnform. 19.25
le miroir du temps 19.40. la chaîne dû
bonheur. 20 h , le feuilleton « Les grandes
espérances », de —_-les Dickens. 20.30. le
café du Palais 21 h., « Simple police »,
par S—nue . Chevallier. 21.30, concert par
TO.S.R . 22.30. lnform. 22.35, entre nous.

BEROMU1SSTER et télédiffusion : 11 h..
émission mat__le 11.30, musique reli-
gleuee. 12 05 chronique des Tesslnois de
Berne. 12 15, violon. 12.29, l'heure. 12.30,
inform, 12 40 musique récréative anglaise.
13.10, musique de films français. 13.30,
sonate. 14 h., recettes et co_—ils. 14.15,
musique légère. 16 h... symphonie. 16.29,
l'usure. 16.30 , musique légère. 17.15. un
quart d'heure avec les Ondeltnes 17.30,
pour les Jeunes 18 h., musique récréative.
18.40. la vie d'une vieille ville. 19 h., fan-
taisie, 19.25 cominunlqués. 19.30. inform.19 40. écho du temps. 20 h., émission ré-
créative. 21 15. la boite aux lettres radlo-
phonique 22 h ., inlorm. 22.05. cours d«
français. 22.30. musique contemporaine.
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Pour f êter
dignement Bacchus

Dégustez nos

ESCARGOTS
tout préparés, garantis

pur BEURRE

L'Armailli S.A.
HOPITAL 10

A vendre

Peugeot 601 -
complètement révisée,
parfait état de mar-
che O-fies eous chif-
fres P- v- 671 au bu-
reau de la FeuUle
d'avis.

ALlClN-
aliment pour bébés
(à base de céréales, su-
cre et produits maltés)
facilement assimi-
lable , convient à
tous les nourris-

sons.
Fabriqué par

ALIO_— ! S. A., le Locle
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Produit une sensation agréable
dans l'estomac. Facilite la digestion

En pastilles et en poudre
Toutes pharmacies et drogueries
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combustibles contingentés
combustibles de remplacement

et vous assure des

LIVRAISONS CONSCIENCIEUSES
Un PERSONNEL EXPÉRIMENTÉ se tient à votre
disposition au bureau , Sablons 39, pour TOUS

RENSEIGNEMENTS ET CONSEILS UTILES

Pour votre chauffage
Une bonne adresse

CONSTRUCTION SIMOX
Parcs 12 NEUCHATEL

Tél. 5 49 22
Agent régional du brûleur à mazout SODECA

Réparation et entretien de brûleur s de toutes marques
Tous travaux de fumisterie

__^̂ _rl Le thermomètre descend,
¦̂""¦__F» siT\_ A es' prudent de faire

I TV^M^I 1 vos commandes
és s m ^tyf â&Vi I Consultez-nous
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J COMBUSTIBLES

REBERAÂ  
en tous genres
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L-F. LAMBELET & C«
CHARBONS

MAZOUT BOIS
Téléphone 5 48 41 Crêt-Taconnet 14

VERNIS SPÉCIAUX
pour

TUYAUX ET FOURNEAUX
M. THOMET

Ecluse 15 NEUCHATEL
RÉFÉRENCE DE L'USINE A GAZ

\\^* 
Tél. 514 

77

ŷ Chauffage central
 ̂ Brûleur à mazout

ISOLATION contre le

BRUIT, le FROID, les COURANTS d'air
avec PAVATEX , RENOVIT, JOINTS MÉTALLIQUES

Devis sans engagement

HERMÏTICAIR F. BOREL , SAINT-BLAISI
Tél. (038) 7 53 83

TOURBE MALAXÉE
TOURBE A LA MAIN

KERBES
BOIS

CHARBONS
MAZOUT

Pour vos achats de

combustibles
{ 

ADRESSEZ-VOUS A i
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LE FEOÏD!
Voilà l'ennemi qu 'il faut

r*̂ \ ombattre.¦ omment ?
or—mander, sans retard, et remettre vos
oupons de
ombustible au
onimerçant
onsciencieux

I 1 m apable de vous satisfaire
^^_sT omplètement.

Tous combustibles étrangers
et indigènes - Mazout

Ulm Sxf oiey et?
3, ruelle DuPeyrou

Téléphone 517 21
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CALO RIE S.A.
CHAUFFAGE CENTRAL

VENTILATION
BRULEURS A MAZOUT

NEUCHATEL — Ecluse 47-49

-^
avo_sbrique FOURNEAUX ÉMAIL

CALORIFÈRES - POTAGEKS à tous les prix

Chauffage central - Réparations

PRÉBANDIER S.A.
NEUCHATEL - Téléphone 517 29 - MOULINS
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Les cartes de denrées
alimentaires pour novembre

Nouvelle diminution de la ration
de lait

BERNE, 15. — L'Of f ice fédéral de
guerre pour l'alimentation communi-
que :

Les rations de novembre ne différe-
ront guère de celles du mois en coure.
Il y aura moins de coupons option
« pa in/farine », mais en revanche davan-
tage de coupons donnant  uniquement
droi t à de la farine.

D'autre part , il s'est rév élé nécessai-
re, en raison des fâcheuses répercus-
sions de la sécheresse, de réduire une
fois encore, eur la cart e entière, la ra-
tion de lait. Celle-ci sera de 8 litres seu-
lement. Le coupon de 1 litre de lait
portant la lettre «a» ne donne pas droit
à du fromage. Il pourra en revanche
servir à l'acquisition de lait.

Quant aux rations de la carte pour
enfants, et des cartes supplémentaires ,
elles seront les mêmes qu 'en octobre.

La disparition des coupons de viande
a permis de réduire le format de la car-
te entière, d'autant plus qu'on a pu
ainsi renoncer à la subdivision en trois
parties. Dès novembre, en outre, la de-
mi-carte ne sera plus émise en tant que
carte spéciale, la cart e entière pouvant
désormais être partagée, dans le sens
horizontal , au moyen d'une ligno perfo-
rée, en deux moitiés de même valeur.

LÂ ~VŒ I
NATIONALE |

Réflexions sur un hippodrome
Après le grand meeting gaulliste Je Vincennes

( S U I T E  D E  LA P R E M I È R E  P A G E )

Donc on attend, tant à la pelouse
qu 'aux tribunes, ouvriers, employés,
petits bourgeois, bourgeois moyens,
Charles de Gaulle l'homme providen-
tie l qui va retrouver une mystique
nouvelle en parlant assez curieuse-
ment tout à l'heure de ceux .qu 'il
appellera « les séparatistes ».

Pas de bousculade, pas de discus-
sion ; un homme s'excusera de ne
pas offri r sa place à une dame, étant
blessé des jambes ; un certain re-
cueillement règne.

Le général va parler
Mais, les hauts parleurs entrent

en action : « le général va parler ,
soyez respectueux ; soyez attentifs ,
surtout faites silence ». A ce moment,
sourires, rires, protestations : le
peuple de Paris n'aime pas qu'on le
commande, qu 'on lui impose silence:
il l'aurait fait de lui-même. Et la
gouaille reprend ses droits. Quelques
maladresses de ce genre suffiraient
à rendre un homme impopulaire.

Il arrive, tête nue, élégant sous
son uniforme simple, jeune encore ;
il fait son geste familier des bras.
La foule applaudit. Que ceux qui
l'accusent d'être mégalomane réali-
sent par la pensée la situation de cet
homme qui , sans les événements de
1940, serait peut-être un colonel en
retraite préparant dans quelque vilile
de province sa candidature à l'Aca-
démie française... et qui ne peut ap-
paraître en public sans être accueilli
par des cris d'enthousiasme. Qui , à
ce moment, ne se croirait un demi-
dieu ?...

n parle et on l'écoute. Dire que la
foule communie avec lui , c'est exa-
géré, elle l'écoute et le suit, c'est
déjà beaucoup. A certains moments,
peut-être, lorsque le généra l, très en
progrès oratoires , manie l'ironie,

elle exulte et manifeste sa joi e et
lorsque, après avoir affirmé sa vo-
lonté nationale, il propose de chan-
ter en cœur la Marseillaise, la pe-
louse et les tribunes se joignent à lui
dans un hymne vibrant. Marseillaise
de paix et demi-quiétude ! Pourquoi
faut-il qu 'elle évoque en nous d'au-
tres marseillaises : marseillaises de
guerres, d'angoisse, d'occupation , que
ceux qu'il nomme aujourd'hui les
« séparatistes » et qu'il appelait, en
ce temps, les patriotes chantaient avec
des voix qui vous prenaient au cœur
devant Oes juges de Vichy les con-
damnant à mort ou aux travaux for-
cés...

Le discours est fini, la foule len-
tement s'écoule ; les attractions, mu-
sic-hall et danses retiennent encore
dans l'enceinte quelques spectateurs ;
mais déjà vers 'la sortie se pressent
les voitures, les autobus s'ébranlent
déjà chargés. Curi euse époque! Pour
un homme qui n'a plus aucun pou-
voir officiel, Q'hi ppodrome d'un
champ de course a pu être réservé,
des autobus requis, des agents en
service, des hauts panleurs en ac-
tion. Qui pourrait encore parler
d'intransigeance gouvernementale ?
Au sein des difficultés qu'il traverse
le gouvernement ne donne-t-dl pas
là une singulière manifestation de
tolérance ?

H est vrai que quelque soit au
fond, l'homme — ambitieux d'un
pouvoir personnel ou soucieux de
préserver un pays qu'il aime des pé-
rils qu'il pressent — la foule qui
l'applaudit est alliée vers lui un peu
comme vers un miracle. « E se croit
Jeanne d'Arc », disait sous l'occu-
pation , en se gaussant de lui, un de
ses détracteurs. C'est vers Jeanne
d'Arc que la foule est allée. De lui
elle attendait l'irréalisable ; la fin
de ses maux présents, la fin des pé-
rils futurs.'Et vers lui elle allait par-
ce qu'elle le voyait pur, intègre,
inattaquable. Vrai visage de la foule
française qui applaudissait à tout
rompre, pendant le discours, quand
on lui parlait de la nécessité du tra-
vail, vrai visage d'un pays qui se
cherche un maître pur, vrai reflet
d'un peuple qui n'a pas démérité.

Et, pourtant, hier encore on exé-
cutait au fort de ChâtllIon, avec des
procédés indignes de notre siècle,
un homme qui avait failli certes,
mais qui n'aurait pas dû donner à
des bourreaux l'occasion de gestes
indignes. On apprenait dans les
journaux l'arrestation d'un bandit
de droit commun qui se targuait
d'appartenir à une organisation de
Résistance, mais qui auparavant fai-
sait partie de lia Gestapo...

Cependant que la publication au
Journal o f f i c i e l  des disposi tions de
l'amnistie laisse pantois les familles
qui espéraient la rémission de ceux
qui s'étaient trompés mais n'avaient
point trahi, tout en plongeant dans
l'allégresse les bandits de droit
commun qui opposent aux juges,
stupéfaits et confus, ses propres dis-
positions, en usant d'une apparte-
nance à la Résistance afin d'être ab-
sous, quelque soit le délit reproché !

Peuple de France, peuple de Pa-
ris qui cherche encore sa voie...

XXX.

L'assemblée des cadres
de la région parisienne
soutient les grévistes

LES CONFLITS SOCIAUX D'OUTRE-DOUBS
( S U I T E  DE Î A A P R E M I E R E  P A G E )

PARIS, 16 (A.FJ\). — L'assemblée gé-
nérale des cadres de la région pari-
sienne a adopté mercredi soir , au coure
d' une réunion , urne résolution qui af-
firme « la solidarité pleine et entière
des travailleurs parisiens avec ceux de
toutes les catégories de transporte en
lutte pour leurs revendications ».

La résolution ajoute que les cadres
syndicaux « n 'accepteront jamais que
des travailleurs en luitte pour leur
droit à la vie soient accusés de porter
atteinte à la république », et s'élève
« contre les méthodes dignes de la Pi re
réaction utilisées par le gouvernement
contre les grévistes ».

Par ailleurs, prenant position devant
la hausse constante du coût de la vie,
la résolution poursuit :

« Les cadres, syndicaux se déclarent
d'accord avec la commission adminis-
trative de la Confédération générale du
travail pour qu 'en appl ication des pro-
messes gouvernementales, les salaires
et les traitements soien t revisés en dé-
cembre. Toutefois, en attendant cette

date, les cadres syndicaux considèrent
comme justifiées les demandes d'acomp-
tes provisionne—, La révision trimes-
trielle des salaires et des traitements
est également demandée. »

De leur côté, les cadres de l'inter-
syndicale des services publics se sont
également associés aux travailleurs du
m étropolitain et ont élaboré des reven-
dications qui seront examinées par le
comité général de l'Union des syndicats
de la région parisienne, qui doit se réu-
nir lund i pour décider des mesures à
prendre. Ces revendications portent no-
tamment sur un reclassement i<m<—édiat
de la fonction publique et sur la fixa-
tion d'un salaire minimum vital, tenant
com pte de la hausse des prix.

Enfin , dans le cadre de la grève des
transports, lu~ Fédération nationale des
Petit6 et moyens transporteurs publie
un communiqué donnant à ses adhé-
rents la consigne de refuser les ordres
de réquisition «t annonçant qu'elle a
déposé une plainte contre les réquisi-
tions illégales, avec demande de 10 mil-
lions de dommages-intérêts.

CARNET DU JOUR
Cinémas

Rex : 15 h. et 20 h. 30. Crazy Hou»s (Mai-
son de fous).

Studio: 15 h. et 20 h. 30. Mission spéciale.
Apollo: 15 h. et 20 h. 30. La mystérleuro

clef.
Palace: 15 h. et 20 h. 15. Bataillon du ciel.
Théâtre: 20 h. 30. Le monstre de minuit.

LA SITUATION POLITIQUE
EN ITALIE

M. Saragat prendrait
les affaires étrangères

ROME, 15 (A.F.P.). — M. de Gasperi,
à la suite des entretiens qu 'il a eu avec
le président de la républiqu e, avec le
secrétaire du parti démocrate-ohrét'ien
et avec plusieurs membres du gouver-
nement, « envisagerait, annonce le
« Giorna—> delila Sera », les modifica-
tions suivantes dans la composition de
son o-binet :

M. Einaud i, libéral, resterait ministre
du budget. M. Giuseppe Saragat, leader
du parti socialiste dissident , remplace-
rait le comte Sforza aux affaires étran-
gères, M. La Malfa , républicain , rem-
placerait M. Delvecohio, ministre du
Trésor, et M. Facchinetti, républicain ,
serait nomimé à la place de M. Cingo-
lani an ministère de la défense, si tou-
tefois ce dernier devait être désigné
comme maire de Rome.

M. Lombardo, socialiste indépendant,
obtiendrait le portefeuille du commer-
ce extérieur en remplacement de M.
Mersagora.

M. de Gasperi songe
à remanier son cabinet

Les « seize » seront-ils
convoqués en conférence?

WASHINGTON, 15 (Reuter) . — M.
Robert Lovett , suppléant du secrétaire
d'Etat américain , a déclaré mercredi
soir, à une conférence de presse, qu'il
sera peut-être nécessaire de convoquer
la conférence des «seize» pour le plan
Marshall.

La décision à ce sujet dépend de l'is-
sue des pourparlers en cours entre les
représentants du gouvernement améri-
cain et sir Olivier Franks et les autres
membres du comité exécutif de la con-
férence des « seize s.

M. Robert Lovett a constaté qu 'il est
satisfait du progrès marqué par les dis-
cussions avec les experts européens.

En ce qui concerne l'aide provisoire
à l'Europe avant l'entrée en vigueur
du plan Marshall , M. Lovett a dit que
la période allant jusqu 'au 31 décembre
prochain sera difficile. Les Etats-Unis
feront leur possible pour apporter une
aide à la France et à l'Italie.

Le débat sur la Palestine
à Lake-Success

La Syrie et l'Irak présentent deux résolutions
LAKE-SUCCESS. 15 (Renter). — Au

cours de la poursuite du débat 6ur la
Palestine, la Syrie et l'Irak ont pré-
senté deux résolutions : l'une d'elle en-
gage la Grande-Bretagne à placer la
Palestine 60us la tutelle des Nations
Unies jusqu'à ce que ce pays puisse
jouir d'une entière indépendance, tan-
dis que la deuxième veut soumettre
certaines questions juridiques du pro-
blème palestinien à la Cour internatio-
nale de justice.

L 'Irgoun condamne
le partage de la Palestine
JÉRUSALEM, 15 (A.F.P.) — La ra-

dio clandestine de l'Irgoun condamne
le partage de la Palestine qui est « la
plus grosse erreur que les juifs puissent
commettre ». L'Irgoun avertit les lea-
ders juifs de ne pas signer cet accord
« contre lequel elle luttera inflexible-
ment. »

Le point de vue
de l 'Agence juive

JÉRUSALEM, 15 (Reuter). — David
bon Gurion . président du comité exécu-
tif de l'Agence ju ive a déclaré devant
des journalistes israélites à Tel-Aviv,
que le sionisme doit être reconnaissant
d'apprendre que les deux grandes puis-
sances, les Etats-Unis et l'Union sovié-
tique, sont unanimes à soutenir la de-
mande de création d'un Etat j uif .

Une décision d'une portée historique
a maintenant été prise. Ce fut  d'ailleurs
toujours la politique poursuivie par la
Grande-Bretagne. La Judée renaîtra
comme Etat indépendant et les juifs
pourront retourner en Palestine.

Fermeture des f rontières
des Etats arabes pour

les ju i f s
BEYROUTH, 15 (Reuter). — Après

une session qui a duré 3 heures et de-
mie tenue à huis-clos, la Ligue arabe
a décidé de prendre des mesures en vue
de renforcer le boycottage du sionisme
en Palestine. Ces meures prévoient en-
tre autres également la fermeture des
frontière de tous les Etats arabes pour
les juifs.

«LE PLAN MARSHALL REUSSIRA >
L'aide américaine à l'Europe

déclare M. Georges Bidault, au cours d'un
meeting du M. R. P.

PARIS, 15 (A.T.S.). — M. Bidaul t, .pre-
nant la parole — coure d'un meeting
du M.R.P., a déclaré :

Je suis sûr que nous pourron s nous
procur er en Amérique le blé, le char-
bon et les matières premières essentiel-
les jusqu 'à la daite où le plan Marshall
lui-même entrera en applica tion. Les
Américains ont commencé â restreindre
leur consommation, alors qu'aucune loi
ne les y oblige. Qui donc ne s'est jamais
privé de viande un jour pa r semaine
parce qu'un pay s éloigné de 5000 km.
en manquait ?

La France est assez grande dame
pour savoir dire merci (vifs applaudis-
sements). Le plan Marshall réussira.
S'il échouait, ce serait la misère pour
tous. Je peux l'a f f i r m e r  : aucun de nos
droits n'a jamais été mis en cause. Per-
sonne, en Amérique, ne m'a jamais par-
lé d'autre chose que des besoins de la
France , de notre grandeur et de notre
indépendance (vifs applaudissements).

M. Bidault a ajouté :
A'ous n'approuvons p as les procédés

des pa ns où l' on supprim e l'opposition
pa r ki pendaison de ses chefs. Dans le
nouveau Komintern , il peut y avoir des '
hommes de chez , nous, mais la France
n'y est pas. Nous demeurons attachés
d la civilisation chrétienne et à la dé-
claration des droits de l 'homme. Pour
ceux qui cherchent la paix et la justice,
a concl u le minisire, le reste sera donné
pa r surcroît. 

d'éviter que la situation de l'Europe
n'empire à tous les points de vue.

M. Marshall a souligné que ces mesu-
res transitoires devaient être prises
pour que le Congrès aU le temps d'exa-
miner et d'établir le plan d'aide amé-
ricaine ii longue échéance. Les restric-
tions alimentaires constituent l'une de
ces mesures temporaires. Les commis-
sions du Congrès, appelées à se réunir
au mois do n ovembre, auront sans dou-
te d'autres mesures à proposer. Elles ne
seront sûrement Pas suffisantes, mais
elles n 'en constituent pas moins une
étape d'importance en vue d'éviter une
catastrophe cet 'hiver.

Une étude
des mesures envisagées

M. Marshal l a donné ensuite un aper-
çu de eon plan.

Nous en sommes maintenant au point
où seize pays ont exposé les mesures
qu'ils prendront et les besoins qu'ils at-
tendent de l'étranger pour ces quatre ou
cinq prochaines années. Plusieurs com-
missions du Congrès américain envisa-
gent de se réunir dans quelques semaines
pour fixer les premières mesures qui pa-
raissent urgentes.

Ces commissions examineront ensuite la
proposition du gouvernement concernant
les secours à longue échéance nécessaires
au redressement de l'Europe.

La conférence des suppléants des mi-
nistres des affaires étrangères qui siège
à LONDRES a décidé d'inviter tous les
gouvernements intéressés aux ancien-
nes colonies italiennes a déclarer dans
les quatorze Jours s'ils entendent sou-
mettre des revendications territoriales
où s'ils désiren t faire connaître leur
point de vue au sujet de la répartition
des dites colonies.

Un accord culturel a été conclu à
BELGRADE entre la Hongrie et la
Yougoslavie.

Les employés des administrations pu-
bliques de FLORENCE se sont mis en
grève.

EN GRÈCE, le gouvernement a pro-
testé auprès des Alliés contre le fait
que les minorités helléniques en Bul-
gari e sont l'objet de mauvais traite-
ments.

Une fosse commune contenant plus de
35,000 cadavres de prisonniers de guerre
russes a été découverte en POLOGNE,
près de la ville de Deblin.

Tous les occupants de l'hydravion qui
a dû se poser sur l'Atlantique l'autre
nuit, ont été recueillis à bord d'un ba-
teau-station météorologique.

AUX ÉTATS-UNIS, le congrès du
C.I.O. a demandé au président Truman
de convoquer une session spéciale du
Congrès pour sauver les Etats-Unis
d'une catastrophe comparable à celle
de 1929.

LE COMITÉ DE TUTELLE DE
L'O.N.U. a adopté mercredi, par 27 voix
contre 20 et 4 abstentions une résolu-
tion indienne, invitant l'Union sud-afri-
caine à soumettre, jusqu'à la prochai-
ne assemblée générale de l'O.N.U.. un
accord plaçant les territoires sous man-
dat de l'Afrique du sud sous le contrô-
le du Conseil de tutelle des Nations
Unies.

EN FRANCE, le général Catroux,
ambassadeur en U.R.S.S., a quitté Pa-
ris pour Moscou.

Autour du monde
en quelques lignes

Cours de répétition
du régiment neuchâtelois

Avant d'endosser le «gris-vert»,
n'oubliez pas de commander un
ABONNEM ENT MILITAIRE à la
« Feuille d'avis de Neuchâtel ».

Prix Fr. 1.—
POUR DEUX SEMAINES

Compte postal IV 178
Administration de la

« Feuille d'avis de Neuchâtel ».

La Maison-Blanche supprime
les dîners officiels

Par mesure d'économie
des produits alimentaires

WASHINGTON, 15 (A.F.P.). — La
Maison-Blanche a annoncé l'annulation
de tous les dînere officiels pour la sai-
son prochaine en « raison de la néces-
sité urgente de faire des économies sur
les produits alimen taires ».

NEW-YORK , 15 (Reuter). — M. Wil-
liam Clayton, sous-secrétaire d'Etat aux
affaires économiques, a donné 6a dé-
mission. U assumera les fonctions de
conseiller de M. Marshall.

On attribue cette démission à des di-
vergences de vues entre M. Marshall et
M. Clayton au sujet de l'attitude des
Etats-Unis à l'égard de la crise écono-
mique anglaise.

M. Clayton préconisait
une aide plus importante
à la France et à l'Italie

WASHINGTON, 16 (Reuter). — On
affirm e de source digne de foi que M.
William Clayton , qui a résigné mercre-
di ses fonctions de sous-secrétaire
d'Etat aux affa ires économiques pour
devenir conseiller de M. Marshall, pré-
conisait sur le champ une aide à la
France et à l'Italie beaucoup plus im-
portante que ne l'envisage le gouverne-
ment de M. Truman.

On a déjà dit , sans que cela ait été
confirmé de façon officielle, que
pendant 60n séjour en Europe, M. Clay-
ton avait adressé à Washington de mul-
tiples télégrammes insistant sur l'ur-
gente nécesité de fournir des dollars à
la France et à l'Italie, non moins que
sur l'opportunité de convoquer le con-
grès en session extraordinaire.

M. Clayton aurait demandé l'octroi
immédiat de deux milliards de dollars
pour la France et l'Italie, tandis que
le gouvernement de M. Truman n'exi-
geait que 800 millions de dollars du
Congrès.

Démission de M. Clayton,
sous-secrétaire d'Etat,

aux affaires économiques du
gouvernement des Etats-Unis

BOSTON, 16 (Reuter). — M. Marehall ,
secrétaire d'Etat, a prononcé un dis-
cours dao6 la séance de clôture du con-
grès organisé par les organisations in-
dustrielles des Etals-Unis. L'orateur a
marqué une fois de plus l'urgente né-
cessité de mesures provisoires en vue

M. Marshall se prononce
en faveur d'une aide urgente

à l'Europe

D E R N I E R E S  D E P E C H E S  DE LA N U I T

Bébé-Orchestre-Strasbourg
M. W. Starck , directeur des « Rossi-

gnols de Strasbourg », nous présentera
le « Bébé-Orchestre », unique en Europe.
Des violonistes et violoncellistes, aux Ins-
truments minuscules, enfants de 3 à 7
ans, turbulents, bruyants, joyeux, dont
quelques-uns ne parlant encore que mala-
droitement, mais tous jouant de leur Ins-
trument avec ferveur et conviction. Quel
est le répertoire vous demanderez-vous ?
par exemple : Menuet, de Bach, Marche,
de Haendel , Valse, de Schubert , Arioso,
de Lully, etc. Cette soirée, d'un intérêt
général puisqu'elle regarde l'éducation ,
encouragera les parents à donner à leurs
enfants une éducation musicale précoce.

Concert Hazy Osterwald
Le célèbre ensermble « Jazz 47 », dirigé

par Hazy Osterwald , sera chez nous ven-
dredi 17 octobre, à la grande salle de la
Paix. Tous les connaisseurs et ies ama-
teurs de la musique de Jazz profiteront
de cette unique occasion d'entendre chez
nous ces douze brillants solistes, qui se
font apprécier depuis longtemps à Radlo-
Bâle et à Radio-Genève, et dont les dis-
ques font la j oie des amateurs; en effet ,
eet orchestre est, réellement, celui qui .chez nous, a compris et adopté le plus
parfaitement le genre spécial des musi-
ciens d'outre-Atlantique .

Communiqué»

(Extrait de la cote officielle)
du 13 octobre 1947

ACTIONS 14 oct. 15 oct.
Banque nationale .. 705.— 700.— d
Crédit fonc. neuehât. 695.— d 695.— d
La Neuchâteloise as. g. 610.— d 610.— d
Câbles élect. Cortaillod 4900.— 4925.—
Ed. Dubled & Cle . . 867.— 870.— o
Ciment Portland 1142.— 1130.— d
Tramways, Neuchâtel 480.— d 475. d
Suchard Holding S. A 510.— d 510. dEtabl_sem. Perrenoud 515.— d 515.— d
Cle vlticole Cortalllod 250.— d 250.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuehât. 2% 1932 98.— 97.50 d
Etat Neuehât. 3M, 1942 101.— d 101.—
Ville Neuch. 3%% 1933 100. — d 100 - d
Ville Neuehât. 3V4 1937 101.— d 101.— d
Ville Neuehât. 3Vt 1941 101.75 d 102.— d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 100.— d 100.50
Tram Neuch.3M>% 1946 100.— d 100.25 d
Klaus 3 ni % 1946 100.— d 100.— d
Et. Perrenoud 4% 1937 100.50 d 100.50 d
Suchard S%% .. 1941 100.25 d 100.25 d
Taux d'escompt

^ Banque nationale 1 y_ %

Bourse de Zurich
OBLIGATIONS 14 oct. 15 oct.

8% C.F.P. dlff. 1903 102.-% 102.-%
3% C.F.P. 1938 98 50% 98.40%
3H% Emp. féd. 1941 100. — % 101. — %3Vi% Emprunt féd. 1946 101.25% 99 85%

ACTIONS
Banque fédérale 35.— d 35. — d
Union banques suisses 865.— 863.— d
Crédit suisse 783.— 785.—Société banque suisse 732.— 737,—
Motor Colombus S. A. 603.— 613.—
Aluminium Neuhausen 20351-, 2050. —
Nestlé 1187 — 1181.—
Sulzer 1595.- 16C0 —
Hisp. am. de electrlc. 785.— d 785.—
Royal Dutch 408.— 420.—

Cours communiqués par la Banque
cantonale neuchâteloise

Billets de banque étrangers
Cours du 15 octobre 1947

Acheteur Vendeur
Francs français .... 1.20 1.35
Dollars 3i90 4.—
Livres sterling 9.80 10'. —
Francs belges 7.90 8.05
Florins hollandais .. 66. — 68-
Lires 0.55 0.67

Bourse de Neuchâtel

combinaison heureuse d'antinévralgiques m
action renlorcée sont

très efficaces
Indiquées contre de nombreuses douleurs
tenaces

Migraines Rages de dents
Rhumatismes Maux de reins
Sciatiques Névralgies
Lumbagos Douleurs périodiques

Les Poudres KAFA constituent un remède bon
marché qui ne devrait manquer dans aucune
pharmacie de ménage.

Ayez KAFA sur vous
toujours et partout,
votre protecteur
contre ces douleur..

La boite de 10 poudres f r .  150X .
En vente dans toutes les Pharmacie^.

Dépôt général: Pharmacie Principale, Genève
i
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CAFÉ DU THEATRE
La dame seule

très à son aise

FOOTBALL

Suisse B bat Suisse A 3 à 2
Le premier match de préparation de

l'équipe suisse en vue de Ja rencontre
Suisse-Belgique du 2 novembre, à Ge-
nève, a été disputé mercredi après-midi
à Berne, au Wankdorf', en présence de
1500 spectateurs.

Dans l'équipe A jouaient : Eioh; Gy-
ger. Brœnimann ; Egginîann, Quinche,
Booquet ; Ernst, Lempen, Tamini, Pas-
teur, Fatton.

Dans l 'équipe B : Corrod i ; Tanner,
Syditer; Neukomm , —usent i. Maillard II;
Ttighetti II, Perroud , Amey. Antenen et
Tschuy.

On pensait que la digne d'attaque de
l'équipe B serait plus forte que celle
de l'équipe A. Cette supposition s'est
révélée exacte, car à la 3me minute
déjà , sur belle passe de Perroud, Tschuy
a marqué un premier but. De 6on côté,
Oorrodi n'était alerté que par des shots
pris à distance. Par la suite, grâce au
soutien efficace des demis, les avants
de l'équipe B ont déedenohé de nombreu-
ses attaques et ont eu plusieurs chan-
ces de marquer. Mais Antenen, à trois
reprises, a expédié la balle à côté du
poteau. Puis Ernst a été Wessé lors
d'une rencontre avec Corrodi et Zanetti
a pris la place du Locarnien. Le joueu ir
du F. C. Zurich a donné pas mal d'al-
lant à la lign e d'attaque A. A la 22me
minute, Zanetti a été arrêté sèchement
par Maillard II et un foui penalty ac-
cordé a été transform é par Bocquet. Jus-
qu'au repos, assez net avantage du team
B qui n'est cependant pas arrivé à
marquer.

A la mi-temps, des changements ont
été apportés aux équipes : Sydler a pris
la place de Brœn imann et Brœnimann
celle de Sydler. Ligne d'attaque A :
Ernst, Anten en , Amey. Perroud, Fat-
ton. Ligne d'attaque B : Tamini , Eighet-
ti, Zanetti. Siegenthaler et Tschuy.

Malgré les changements, l'équipe B
a continué à dominer légèrement. Sur
coup franc botté par Lusenti, Gyger
a dévié la balle dans son propre filet.
Puis les avants du team A ont commen-
cé à mieux organiser leurs offensives.
Bey a pris ensuite l a place de Tanner
dans l'équipe B. Peu après. Perroud a
marqué le but égalisa teur. Dans le der-
nier quart  d'heure, les avants du team
B ont été moins dangereux. Néanmoins,
deux minutes avant la fin , Tamini a
msf-oué un but.

L'équipe nationale A sera formée seu-
lement lundi prochain.

Les sports

aJÉPpf Ce soir

Salon d'octobre
i, rue Louis-Favre

ENTRÉE LIBRE

C. A. S. Groupe de ski
Débat dn cours de gymnastique

ce soir, 20 h. 30,
COLLÈGE DE LA MALADIÈRE

AMICALE DES ARTS DE LA COTE
Aula de la Maison de commune

PESEUX
CE SOIR, à 20 h. 15

Conférence Pierre GODET :

HODLER
Entrée libre. Collecte à la sortie»

1.1— il .1. Diaoua, -„. yj u-v auwuvu ,-
le conduite par M. Adrien Gillieron , de
Bullly, à côté duq uel avait pris place
sa femme, est entrée en collision , en
descendant le Gothard, avec une auto
tessinoise. Le choc fut  très violent. Les
deux voitures sont fortement endomma-
gées. Les époux Giilieron et l'occupant
de l'automobile tessinoise, M. Luciano
Morelli , ont été transportés grièvement
blessés à l'hôpital de Faido.

L'état de Mme Gillieron inspire les
plus vives inquiétudes.

-*• Le Conseil d'Etat de Bâle-Campagne
a suspendu de ses fonctions, à partir du
18 octobre, le directeur de pénitencier F.
Brodbeck, qui a été l'objet d'un jugement
de la cour pénale d'économie de guerre
pour emploi illégal de charbon , jugement
contre lequel un recours a été déposé.

MHSfMMlM «W»«*»S*9»9S5*S9MfSHfMMMWM.

Grave accident de la circu-
lation sur la route du Go-
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UN 9.AB.LE CORRESPONDANT,
un exceUent Interprète, un adroit sténo-dacty-
lographe ou un expert secrétaire commercial.
trouvera de bonnes places. DIPLOME en
4 mois. Prolongation sans augmentation de
prix. Centaines de références, prospectus.

ÉCOLES

TAMÉ
NEUCHATEL. Concert 6. Tél. 5X8 89

Lucerne, Zurich, Bellinzone.
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Tél. 5 29 81 . NEUCHATEL - Terreaux 7

Si vous désirez :
apprendre les langues étrangères ;
perfectionner vos connaissances commer-
ciales ;
vous préparera la profession d*employé(e)
de bureau ,
suivez nos

Cours du jour et du soir
qui vous offrent les avantages suivants :

Méthode d'enseignement garantissant des
progrès rapides.

Plusieurs degrés dans chacpie branche.
Organisation permettant de recevoir les

élèves à toute époque de l'année.
Classes à effectifs restreints.
Préparation aux examens en vue de l'ob-

tention d'un certificat d'études ou
d'un dip lôme.

STUDIO
MISSION SPÉCIALE

Le plus grand film français d'espionnage
de tous les temps

Aujourd'hui, DERNIER JOUR de la lre époque
Matinée à 15 heures, à prix réduits

L'ESPIONNE
avec JANY HOLT et PIERRE RENOIR

Dès demain, à 20 h. 30 2me ÉPOQUE

RÉSEAU CLANDESTIN
¦

: ? ; . ,
¦ 
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«ag» Ligue contre
¦¦&» la tuberculose

Neuchâtel et environs

RADIOPHOTOGRAPHIES
ISOLÉES

Dernier samedi
du mois

L'installation radiophotographique
qui fonctionne à la Maternité de
Neuchâtel a élé mise à la disposition
des dispensaires antituberculeux.

Prochaine séance : le 25 octobre
1947, de 10 heures à 12 heures et de
14 heures à 15 h. 30.

Inscriptions sur appel téléphonique
aux Nos 5 11 72 et 518 33.

Finance d'inscription : Fr. 3.—.

AUJOURD'HUI
au marché, sous la tente du CAMION DE
CERNIER , grande vente de pommes pour
conserves - beaucoup de choux-fleurs - auber-
gines - poivrons - fenouils - ,céleri-branehes

raves - navets - des salades pommées.
Se recommandent : les frères DAGLIA.

VIENT DE PARAITRE
l'Almanach historique

Messager Boiteux
Fondé à VEVEY en 1708

Liste complète des foires Prix : 85 c.( Impôt compris )

FRAISES
Reaux plan ions de fraises , ainsi que pom-

mes de terre de montagne , au prix du jour.
S'adresser à Paul Muller , la Coudre , tél . 534 68.

DANS LES MAGASINS
MEIER S.A.

avec 100 gr. de coupons
de tramage, vous obtenez
500 gr. de fromage Yt gras.

Pour la peinture
artistique
COULEURS
EN TURES

Lefranc et Talens

Grand choix de
TOILES

pur lin et coton

CARTONS - CHASSIS

PINCEAUX

iiimnii __ -J

0 t̂
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« D.K.W. » . à vendre, ca-
briolet Modèle 1940, type
« Landi » , ayant roulé
37,000 km. Excellente voi-
ture. Prix : 6000 fr.

Le téléphone No (039)
2 45 96. la Chaux - de
Ponds, renseignera .

A VENDRE
faute d'emploi, un buf-
fet de cuisine moderne et.
neuf , un buffet à deux
portes, un collier anglais,
une selle d'équitatlon
aveo bride. W Dumont,
les Verrières, tél. 9 32 30.

A vendre une nichée de
petits

PORCS
de sept semaines. E. Per-
renoud, Cortaillod. télé-
phone 6 41 54.

Avec le thon
naturel , fc Fr. 1.98 la
boite, vous ferez de bons
dînera, bon marché

Magasins Mêler S. A.

Beau choix
de cartes de visite
au bureau da journal

^
A SALLE DES CONFÉRENCES
¦ 

J Mardi 28 octobre , à 20 h. 15

WM RÉCITAL DE PIANO

Ki DINU LIPATTI
_}r C-UVRES DE CHOPIN

^r Piano de concerts Stelnway & Sons anx soins
de la maison Hug et Co

Prix des places Fr. 2.20 à Fr. 6.60

Location «AU MENESTREL » Fœtisch frères S. A. Tél. 5 14 29

<IE GENEVRIER» «L'ÉTOILE DU MATIN »
SAINT-LÉGIER JONGNY

fc 5 minutes de la Arrêt (autobus) :
station d'Hautevllle. La Combettaz.

Tél. 5 33 08 Tél. 5 33 36

FOYERS- CLINIQ UES
sous surveillance médicale

nour pe—onnes souffrant (pour convalescents
P

de troubles nerveux souffrant de
ou mentaux dépression nerveuse.

Proprlét— en pletne campagne avec fermes. Situa-
tion magnifique, vue imprenable. Prix dis Fr. 9— .
Arrangements en. cas de moyens limites.

Monney et Oehnlnger.

LA MISSION DE PENTECOTE NEUCHATELOISE
après le passage du grand évangéllste

D U  Cf—TT <à la Salle des
¦ _tt• 9 W _ m conférences en août)

_-.___ D'ÉVANGÉLISATIOU
Chaque VENDREDI SOIR, à 20 h.
à la CHAPELLE DES TERREAUX
Témoignages de guérisons et de vies transformées

Tous les amis qui désirent le réveil
sont Instamment priés da se Joindre à nous

On prie po ur les malades. n̂génste
3'

Société de Musique

Jeudi 23 octobre 1947, à 19 h. 45

1er concert d'abonnement

Orchestre de la Suisse romande
sous la direction de

Cari Sc-uricht
Places à Fr. 7.70, 6.60, 5.50, 3.30,

impôt compris
Abonnements aux cinq concerts

à Fr. 35.-, 30.-, 25.-, 15.- (impôt compris)

Location fc l'agence «AU MENESTREL »
Tél. 5 14 39.

Restaurant de fa Grappe, Hauterive
SAMEDI SOIR c__u__ _»r trinesis OCTOERE souper mpes

Prière de s'inscrire, tél. 7 52 25.
Le nouveau tenancier : chez Marcel.

GRAPHOLOGIE
Etnde de caractères

Conseils se rapportant
& la famille et a la profession

Prix de l'analyse graphologique :
Fr. 5.— fc Fr. 10.— selon l'Importance

M"e SUZANNE DELACHAUX
POUDRIERES 43 - Tél. 519 57

Joseph ïonjjchamp
MENUISIER-ÊBÊNISTE Tél. 6 31 86

COLOMBIER
Tous travaux de menuiserie

et d 'ébénisterie
Sp écialiste pour la réparation
et la restauration des meubles

antiques
SE REND A DOMICILE 

<
~̂ S$sZ EP'lation définitive ]

 ̂«WWWW^WIHIPIH^ INSTITUT DE BEAUTÉ

1 il il 11 il L LUCE, 10, rue Pourtalès
' 2me étage Tél. 5 38 10
Temple de la Beauté Reçoit tous les Jours

.Citadelle de la Jeunesse sur rendez-vous. ,

MENUISERIE
Menuiserie bien ou_liée entreprendrait
Immédiatement travaux en série et tous
travaux de b&timent ou autres.

Demander l'adresse sous chiffres P. 4178
B., fc PubUcitas. BULLE.

f ÉCOLES PRIVÉES 1
\INSTl TUTS-PENSIONNATS \

FAITES VOS

tapis ne Smyrne
VOUS-MÊMES

Travail facUe et agréable
Fournitures

et enseignement ches

Mme LADINE
Poudrières 23 *

Neuchâtel. Tél. 515 85

Coiffeuse
diplômée

se rend & domicile pour
tous soins concernant
son métier, tél. 5 38 43.

Pianos
Harmoniums

ACCORDAGES
Réparations tous genres,

polissages.
: Transformation de

pianos, de noir en
brun , suivant teinte et
bois désirés d'après

ameubl ements et
modernisation

d'anciens.

R. PINGEON
CORCELLES
(Neuchâtel )

Maison spécialisée
Téléphone 6 16 55

Devis sur demande,
Prix avantageux.

BEAUX VOYAGES D'AUTOMNE
en Pullman-cars modernes

RIVI ERA FRANÇAISE, Nice - Monte-Carlo-
Salnt-Raphaôl , 27 octobre - 1er novembre,
six Jours, tout compris Fr. isu.—
PARIS, Salon international de l'automobile,
29 octobre - 2 novembre, 5 Jours Inclus,
deux dîners, un souper, chambre et déjeuners
dans bon hôtel suisse, toux de ville

Fr. 215.—

Les deux courses avec passeport collectif,
change d'argent inclus

X"ï v̂ Demandez
/ *iA mes nouveaux programmes.
I jQ '̂j  Ernst MARTI,
VfaÎ8_~/ entreprise de voyages,

fAARTI KALLNACH Tél. (032) 8 24 05
L -- Placement

Commerçant cher-
che 70,000 fr., hy-
pothèque second
rang sur bonne pro-
priété. Taux h con-
venir. Paire offres
à l'Agence immobi-
lière Sylva, Fleu-
rier.

CAMION-
LOCATION

Qui engagerait , avec
chauffeur , camion 3 ton-
nes et demie, et camion-
nette 1 tonne pour tous
transports ? Ecrire sous
chiffres P. V. 19,616 U,
fc Publicitas, Lausanne.

TRAVAUX
DE DACTYLOGRAPHIE

Commerciaux, univer-
sitaires (cours, thèses,
doctorats), copie de ma-
nusc—ts. — Exécution
prompte et soignée, prix
modéré — 8. Lombard,
Vaumarcus. Tél. 6 72 24.

A prendre

gratuitement
des copaux de machines
mélangés de sciure , pour
ol—_—Tige ou pour litière,
fc la menuiserie Ritz et
Ac„.tino , Ecluse 72.

On demande en em-
prunt sur immeuble
locatif la somme de
Fr. 30(000.—, au taux
de 3 Y, %. Faire offres
sous chiffres L. L. 729
au bureau de la
Feuille d'avis.

Monsieur, possédant in-
térieur, aimable, affec-
tueux, gai, bon physi<pie,
ayant profession, chercî—
gentille compagne, de 28
à 35 ans, pour sorties en
vue de -

MARIAGE
Ecrire sous chiffres M. P.

741. case postale 86T7,
NerUChfttel.

Par spéciailistes

réparations
d'accordéons

de toutes marques
Soufflets neufs

Pose de demi-tons
Accordages,
changement

de tonalité, etc.
Devis sur demande

R. PINGEON
CORCELLES
(Neuchâtel )

Ancienne fabrique
« Hercule »

fondée en 1888
Ateliers spéciaux

pour la réparation.
Téléphone 6 16 58.

Comme un conte de f é es !

BÉBÉ-ORCHESTRE-
STRASBOURG

(Directeur : J.-H. WALTER STARCK)

avec ses instrumentistes de 3 à 7 ans
HARPISTE et CONTREBASSISTE de 9 ans

UNIQ UE EN EUR OPE
Samedi 18 octobre 1947. à 20 h. 15

A LA SALLE DES CONFÉRENCES
Au programme : HiENDEL, BACH, MOZART, BRAHMS, LULLY,

SCHUBERT, HAYDN.
Location : Au Ménestrel • Prix des places : Fr. 1.10, 2.20 et 3.30

C . N
CERCLE NEUCHATELOIS DU FILM
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SAMEDI et DIMANCHE A T - n rT-T TTAT „
à 17 h. 30 AU STUDIO

Ouverture de la saison 1947-1948

PAYS EXOTIQUES
Un excellent film

Un voyage dans les terres lointaines
grâce à la caméra

L'Afrique, Ceylan, la Thaïlande, Bali, les Indes »
Prix des places : Fr. 1 , 1.50, 2.—

Les cartes de membres de la saison passée sont
valables pour ce spectacle

Réduction de 50 c. pour deux personnes aux membres
du C.N.F.D.

F P

Toujours
grand choix en

Volailles
fraîches du pays

Poulets
et petits coqs
Poulardes
très tendres

Poules
Fr. 3.— et 3.50

le V, kg.
Canetons
Pigeons

Lapins frais
entiers et au détail
Fr. 3.50 le % kg.

Gibier
Chevreuil

Lièvre frais
et civet

Poissons
du lac et de mer

et file-
Escargots

Au magasin spécialisé

Lehnherr
Frères

Gros et détail
Tél. 5 30 92

A vendre 10,000 kg. de

CHOUX-RAVES
au prix du Jour. Louis
Jeanneret Montmollin.

« GRANUM »
fc vendre, émail— , garni-
ture chromée , à l'état de
neuf, superbe occasion
Tél. (037 ) 8 61 05.

PIANO
D'OCCASION

fc vendre, très bonne
marque allemande, mer-
veilleux instrument mo-
derne, bols brun , cordes
croisées, avec sourdine et
tabouret Ecrire : case
nostale No 16 Corcelles
(Neuohâtel)

Accordéon
chromatique italien fc cé-
der fc bas prix — Télé-
phone 5 46 43 .

A vendre, pour cause
de double emploi

PIANO
en bon état ; prix avan-
tageux. — Demander
l'adre6se du No 754 au
bureau de la Feuille
d'avis.

« CITROEN »
15 CV

ayant peu roulé , état de
neuf , noire. 1047.

AUTOS - MOTOS
Peseux - Tél. 6 16 85

A VENDRE
Vélo de dame, marque

« Delta », trois vitesses,
deux pneus neufs porte-
bagages, occasion, mais
en bon état, 250 fr.

Appareil de radio pour
auto, en parfait état de
marche. 2C0 fr.

Un piano noir, bon mar-
ché, pour étude 2C0 fr

Demander l'adresse du
No 734 au bureau de la
FeuUle d'avis.

Bien choisir,
bien calculer,
c'est acheter

chez

AUVERNIER

Belle
chambre à coucher
depuis Fr. 1250.—

Quelle délicieuse
fondue.
chère hôlesse !
D'où vient
votre fromage ?
Mais, quelle
question... de

L'ARMAILLI S. A.
HOPITAL 10
naturellement !

Jolie

poussette
moderne, à vendre. —
A Descombes, faubourg
dé la Gare 29 Tel 5 46 43.

Dépôt de fruits
Lyss

Nous offrons , de no-
tre dépôt de Lyss, les
pommes de table sui-
vantes :
Gloc_eiliipfel B Fr. -.75
Boskop B Fr. -.65
Goldpa—nânen B Fr. -.65
Reinettes grises B Fr. -.55
Roses de Berne B Fr. -.55
Bohnfi.pfel B Fr. -.55
Menznauer JâgerB Fr. - 50
Lebel B Fr. -.45
Danziger B Fr. -.45
Muolerrosen B Fr. -.40
Boskop C Fr. -^5
Roses de Berne C Fr. -.45

Livraison
contre remboursement I

à partir de 10 kg.
par sorte

Se recommande :
MoRI & LERCH

Produits agricoles en gros
Lyss Tél. 3 41 04

A vendre

100 stères
de cœnneaux

Henri Franc, Valangin ,
tél . 6 91 46.

CHIENS
à vendre, superbes cani-
ches royal noir d'une an-
née et de cinq mois. —
S'adresser au chenil Ra-
cheter, Fenin-Vila rs.

Fourneau
à pétrole

à l'état de neuf , à vendre.
Demander l'adre—e du

No 740 au bureau de la
Feuille d'avis.

Beau choix de plantes de

CHR YSA N THÈMES
et de f leurs coupées
Plantons à hiverner de choux,

salades et laitues
à l'ouest du crématoire

R f f -SSrt- Magasin : Grand-Rue 32, Pesetus remun ^1. 5 4713 et f i l50 5

f MEUBLES r__a "
( liiiiiil) i cs t\ coueber

SaUe» & manger — Studios
Prix intéressants

MOBSLIA S. A.
BUSSWIL près Bienne\ J

Grande salle de la Paix - Neuchâtel
SAMEDI 18 OCTOBRE, A 20 H. 30 PRÉCISES

Soirée du «Muguet»
•r ' M] !

CLUB D'ACCORDÉONISTES. Direction M. 1—itthey-Doret, avec le concours de
X l '¦ ¦ ¦

Jules Pantet, le réputé comique et parodiste vaudois
Nicole Pecon, jeune étoile de la danse humorisitique, classique

et acrobatique
Clara Vollenweider, dans ses jodels et toure de chants

Au programme : LA TRAVIATA , de G. Verdi
(Sélection pour accordéons de MM. Matthay-Doret et H. Droz)

Prix d'entrée : Fr. 1.65 fc la porte, Fr. 1.10 par avance, enfants Fr. -.80

D
M M f l M  Orchestre TEDDY-MEDLEY
-l ll 3 L  Messieurs Fr. 1.65, Dames Fr. 1.10

ELECTIONS AU CONSEIL NATIONAL

Soldats - citoyens !
Avant d'entrer au cours de rép étition , remp lissez
votre devoir d 'électeur et rendez-vous aux urnes !

Consultez les avis officiels concernant le vote
des militaires. (Les soldats domiciliés à Neu-
châtel peuvent voter, avant leur entrée en
service, dès le 16 octobre, tous les jour s de
7 à 22 h. au poste de police).

POUR LE PAYS:
VOTEZ RADICAL



Où placer le buste de Robert Comtesse ?
QUESTION D 'URBA NISME

Nous avons, le 14 août do cette année ,
rappelé , à l'occasion du centième anni -
versaire de la naissance de Robert
Comtesse, l'activité du défunt  conseil-
ler Cédera, neuchâtelois.

Depuis quelques années, les «Amis
do Robert Comtesse» so préoccupent de
lui rendre un hommnrge public. C'est
dans ce but que lo groupement d'amis
offr i t ,  en 1942, au gouvernement un
buste do cette personnalité neucliâte-
loise dont l ' influence a marqué , per-
sonno ne songe à le contester, la vie du
canton.

Le Conseil d'Etat , sur préavis de M.
Léo DuPasquier , alors chef des tra-
vaux publies, refusa l'œuvre que le
sculpteur Auguste Heer exécuta en
1912. Nous n'avons pu retrouver les
raisons de ce refus.

C'est à Ja ville que les donateurs
s'adressèrent alors ; celle-ci accepta le
bronze en avisant qu 'elle allait choisir
un emplacement favorable. Lo buste
trouva asile provisoirement dans îa
salle du Conseil communal , où il se
trouve encore à ce jour.

Divers projets furent présentés ,; le
premier (décembre 1944) prévoyait
l'érection du monument dans un niche
aménagée dans le mur soutenant la
terrase de la collégiale, vis-à-vis des
escaliers du château. Ce projet fut
écarté, l'Etat ayant alors l'intention
de faire élever à cet endroit un mo-
nument  do la république.

On proposa aussi de placer le buste
à l'angle sud-ouest du bâtiment de la
gare : l'endroit ne fut  pas trouvé heu-
reux. Le dernier projet vient d'être
discuté. L'esplanade de la gare, entre
la fontaine et le chemin menant à la
ruelle Vaucher agréa au Conseil com-
munal , malgré le préavis défavorable
de la commision d'urbanisme.

Voilà tous les faits.
A mmAtmA

Le « National », dans un récent arti-
cle, prétend que la commission d'ur-
banisme trouve de « mauvais prétextes
pour refuser, tout en se gardant  bien
de faire une contre-proposition posi-
tive » et qualifie son opposition de « ri-
dicule ».

Nous ne partageons pas cette opinion.
L'urbanisme est un art — et une

science — qui a pour but la réalisation
du beau et do l'harmonieux en mettant
chaque chose à sa place et en essayant
de faire triompher le bon goût.

Accrocheriez-vous une aquarelle de
Bouvier à une paro i large et nuo î Ou
un vaste panneau peint par Hodler
dans une pièce de petites dimensions î
Non , vous diriez : « cela ne rend pas » ,
et vous auriez raison.

Or. le buste de Heer est sans contesta-
tion possible, par sa grandeur nature
même une œuvre d'intérieur. Il suffi t
de l'aller voir dans la salle du Conseil
communal. Placé sur la cheminée de
marbre, il garde toute sa valeur et des
traits de Comtesse se dégage une im-
pression de puissance. Mais que devien-
dra-t-il perdu sur une grande place 1

«On n 'a pas fait tant d'histoires pour
le buste de Philippe Godet , en 1928 »,

nous a-t-on dit. Relevons pourtant que
quelques objections furent soulevées à
l'époque , mais la commission d'urbanis-
me n 'existait  pas à ce moment-là (elle
fut  créée en 1943). Si elle avait existé,
cela aurait  peut-être épargné cetto re-
marque d'un artiste neuchâtelois : «Voi-
là exactemen t ce qu 'on ne devrait pas
faire » I

Quant à penser que des querelles po-
litiques sont causes du préavis défavo-
rable de la commision , nous sommes en
mesure d'affirmer que ce n'est pas le
cas : élever un monument à quelqu 'un
(ne s ignif ie  pas épouser les idées de la
personne honorée mais simplemen t re-
connaître la valeur d' un esprit et ce
que doit la cité à un éminent citoyen.

*— -— —-
Comme emplacements favorables pour

des monuments, signalons à titre
d'exemple, le hall  d'entrée couvert de
l'hôpital des Cadolles pour les bustes
de E. Bauer et de J.-L. Borel (œuvres
d'intérieur), l'espace devant le porche
ouest de la collégiale pour la statue de
Guillaume Farel et la place réservée au
monument  do David de Purry (œuvres
typiques d'extérieur). Le péristyle de
l'hôtel de ville , le hall  de la gare, l'hô-
tel communal , n 'auraient-ils pas mieux
convenu au buste de Robert Comtesse,
posé sur un socle de quelque 1 m. 50 ?

Il semble toutefois qu 'il soit trop tard
pour émettre des propositions: on nous
assure que les dés sont jetés et les tra-
vaux vont , commencer sous peu... sur la
place de la gare. H. R.

Monsieur et Madame
Robert RUCIITI-L1NDER ont le plaisir
d'annoncer la naissance de leur fille

Mary - Jane
Corcelles-Peseux. Maternité.

Madame et Monsieur
Emile GOBBO-RATZÈ et leur petit
Michel ont la grande joie d'annoncer la
naissance de leur petite

Jeanine
La Ohaux-de-Fonds, rue Danlel-Jean-

rlchard 43. le 15 octobre 1947.

Monsieur et Madame
Jean MICHEL-KELI—— ont la joie
d'annoncer la naissance de leur fille

Marylise - Gabrielle
Le 15 octobre 1947.

Boudry. Maternité.

Monsieur et Madame
Marcel VAUCHER-NEIPP ont le plai-
sir d'annoncer la naissance de leur
petite

Maryvonne
Champ-Bougin 32 Le 15 octobre 1947

Rédacteur responsable : R. Braichet
Imprimerie Centrale S.A., Neuchâtel

Après la fête

Nos confrères d'outre-Jura qui oni
assisté à la Fête des vendanges, sont
rentrés chez eux enchantés de l'accueil
qui leur a été réservé et de l'ambiance
dans laquelle la fê te  et le cortège se
sont déroulés. Il intéressera nos lec-
teurs de connaître leurs impressions.

r*A r^ />A

M. Lucien Kaeser écrit dans « La Ré-
publiqu e » de Franche-Comté :

L'invitation si aimable que nous avons
reçue pour nous rendre fc la Fête des ven-
danges de Neuchâtel disait: «Un merveil-
leux rêve vous attend. »

Nous ne pensons pas qu'il existe rêve
meilleur que celui qui se déroule, les yeux
t rès largement ouverts, comme sur un
écran prodigieux où les couleurs apparais-
sent dans toute leur pureté et dans toute
leur splendeur, où les êtres parlent et
chantent, où les fleurs, ainsi qu'eut dit
notre cher Alphonse Daudet , sentent bon
tant qu 'elles peuvent.

Oui , le beau rêve que le cortège des ven-
danges ! Un rêve qui s'ajoute à ce plaisir
d'être à Neuchâtel . avec son lac aux reflets
merveilleux, avec ses coteaux, ses malsons
étagées sur Chaumont, et ce fond de mon-
tagnes, qui va de l'est au sud , oes monta-
gnes alpines qui . 1€ matin, se découpent
comme des franges dans le ciel clair , et qui ,
lorsque le soir tombe, présentent aux re-
gards ravis, des sommets enneigés tout
roses ..

Après avoir dit ensuite que la Fête
des vendanges est touj ou rs constituée
par le cortège , et avoir décrit ce der-
nier en termes élop ieux, M.  Kaeser con-
clut :

Hélas ! les plus Jolis rêves ont une fin .
Avec peine , nous avons dû quitter Neu-
châtel et son vignoble , et son lac, et ses
belles places, et ses coquettes maisons ;
nous avons dû quitter Chaumont ; nous
avons dû quitter mille et mille amis que
nous aimons et qui nous ont dit: « A l'an-
née prochaine ! » Nous voulons bien . Et
qu 'il y ait le même soleil , richesse des vi-
gnerons, la même atmosphère sympathi-
que qui fait qu 'on se sent « chez sol » , en
famille : qu 'aux cinquante mille personnes
qui sont venues dimanche s'en ajoutent
cinquante mille autres : le comité d'orga-
nisation en effet , ne mérite pas que des
compliments, il mérite un suce es de plus
en plus grand .

Seulement l'an prochain, nous nous de-
mandons comment il sera possible de
mieux faire , car au-dessus de la perfection.
il n'y a plus rien ; et dimanche ce fut
parfalt .

A *A imA A-A

M. Roch , dans le « Comtois s , parle de
triomp he, triomphe, dû aux ef f o r t s  du
comité d'organisation et de son prési-
dent , M. Ernest Kaeser.

Les Neuchâtelois. écrit M. Roch, sont
fiers de leur vignoble, et ils ont grande-
ment raison . Les vignes qui poussent sur
les coteaux de toute cette région prodttlsent
un vin qui s'apparen >e aux crus les plus
fameux de notre Bourgogne. C'est dire
qu'ils peuvent rivaliser avec les meilleurs.

Aussi, la Fête des vendanges revêt-elle,
chaque année , à Neuchâtel . une splendeur
qu'il est impossible de décrire. De toute la
Suisse, de Franche-Comté et même de Pa-
ris une foule innombrable accourt, au dé-
but d'octobre dans la riante et accueillante
cité nour participer aux réjouissances.

Plusieurs milliers de Francs-Comtois ont
suivi et acclamé le cortège des vendanges
de 1947 Us seront , l'an prochain , en ce
nremier dimanche d'octobre dix fols olus

nombreux, car tous voudront avoir leur
part d'enchantement.

Am/ —^ ASA

Dans Les « Dépêches » de Dijon , M.
Georges Calley évoque Neuchâtel et ter-
mes également for t  élogieux :

Dès samedi, écrit-il, Neuohâtel. cette
perle de la Suisse française avait pris un
air de fête pour accueillir ses hôtes, des
dizaines de milliers de visiteurs, que trains,
autocars «t automobiles allaient déverser.

Après avoir décrit l'excursion dans le
Vignoble , M.  Calley brosse un tableau
de la ville en f êle :

Ce fut ensuite le retour à Neuchâtel,
dans une ville brillamment illuminée. La
fête foraine battait son plein . De partout
montaient les sons de.1- musiques ; les tra-
vestis étaient nombreux. Une véritable
marée humaine Jetait à profusion les con-
fetti . Le bal des sociétés locales connaissait
un vif succès.

Puis , lui aussi , décrit le cortèg e :
Le clou de la Journée, ce fut sans con-

teste le cortège. Le programme le qualifiait
ainsi : « Le plus beau des spectacles, un
débordement de couleurs, un atome dé fo-
lie, une explosion de Joie. » Rien de plus
exact n se déroula en circuit fermé, sous
un soleil resplendissant, en présence de
plus de 50,000 spectateurs enthousiastes
qui ne ménagèrent point leurs applaudis-
sements ' ,

A 15 heures, le traditionnel coup dc- ca-
non retentit. Et ce fut l'Immense défilé :
compositions humoristiques, groupes ré-
clame, et puis, magnifique apothéose : les
chars 'fleuris. L'ensemble avait pour thème:
« Au fil du rêve. »

Notre confrère termine par ces mots :
Qu'il nous solt permis d'adres ser nos

sincères remerciements aux organisateurs,
à tous ceux qui contribuèrent à la parfaite
réussite de ces fêtes grandioses, & nos con-
frères de la presse neuchâteloise pour l'hon-
neur qu'ils ont bien voulu faire au repré-
sentant des « Dernières Dépêches».

A\A Am/ i—A

Dans le « Courrier » de Saint-Claude
et dans le « Pontissalien », de Pontar-
lier , M M .  Salvat et Humbert fon t  état
de l' amitié qu 'ils éprouvent à l'égard de
notre chancelier d 'Etat :

<t Tiens I Voici Pontarlier ! » s'écrie une
voix sympathique lorsque nos envoyés spé-
ciaux, avec un léger retard — il est fc peine
13 h . 30 — pénètrent dans l'accueillante
salle de l'hôtel du Vaisseau, au Petit-Cor-
talllod où les organisateurs de la Fête des
vendanges les avaient conviés pour midi.

Cette voix sympathique, c'est, vous l'avez
deviné, celle de notre ami M. le chancelier
d'Etat Pierre Court , l'un des animateurs de
cette manifestation si populaire ; c'est la
voix d'un ami au sens profond du mot,
d'un ami parfois un peu mordant , mais
qui « mord » avec un tel esprit et une telle
gentillesse que nous ne nous lasserons pas
de l'entendre, au risque de devenir ses pro-
pres victimes.

Ils consacrent au déjeun er of f ic ie l  et
au cortèg e une grande place, sans ou-
blier la bataille de confet ti, « une at-
mosphère qui ne se décrit pas », disent-
ils.

E n f i n , avec un peu de nostalgie , ils
terminent leur reportage par ces mois:

Voici venu , hélas I le moment de nous
quitter La fête reprenant son aspect offi-
ciel mais ne perdant rien de son caractère

amical, se poursuit par la collation à l'hô-
tel de ville où nous sommes accueillis par
de graves personnages dont les longues Ja-
quettes noires sont encore tout étoilees de
pastilles multicolores.
. -. .. /—A / *J  ̂ A

Pour M. Gondi , du « Courrier de la
Montagne » (Pontarlier), la Fête des
vendanges a été également un grand
succès.

Jamais, écrit-il, nous n'avons vu un tel
étalage de luxe dans le traditionnel cor-
tège, qui s'est déroulé en présence de plus
de 50,000 spectateurs émerveillés, sous un
lumineux soleil automnal.

Nous ne saurions assez dire notre admi-
ration au comité d'organisation et à tous
les artistes qui. en réalisant ce chef-d'œu-
vre, ont grandemnt honoré la ville et les
vignerons de Neuchâtel.

Ami / ** / /̂

Enf in , l' envoyé spécial de t'agence
franç aise de press e a saisi l'occasion
qui lui était of f er t e  d'assister d la Fête
des vendanges de Neuchât el pour parler
de la situation économique de cette
« capitale d' un canton suisse ». // écrit
notamment :

La presse, qui avait été conviée à cette
manifestation (il s'agit donc de la Fête desvendanges), a pu vérifier par des contacts
directs l'étroite harmonie qui règne entre
les différents secteurs économiques et rien
n'Illustre mieux cet équilibre que la pré-
sence . à OortalUod, commune essentielle-
ment viticole, d'une puissante usine de câ-
bles sous plomb, laquelle dispose d'un labo-
ratoire d'études où des effets de foudre de
l'ordre de 1,500,000 volts peuvent être réa-
lisés et étudiés par des ingénieurs spécia-
lisés.

Par allleur l'industrialisation de Neu-
châtel s'accroît chaque année et suit étroi-
tement les progrès de la technique la plus
moderne. Parmi les dernières réalisations,
figure entre autres une vaste entreprise
d'affinage de métaux précieux. Pour de-
main , on annonce la construction d'une
usine de lames de rasoirs qui sera la plus
iriode—ie et peut-être la plus puissante de
toute l'Europe continentale.

/ -A -W 1 /̂

Et nous terminerons ces extraits de
presse si — trop — louangeuses par une
citation du « Monde » de Paris :

Nombre de Français et de Françaises ont
cette année encore franchi la frontière
suisse pour assister à la traditionnelle Fête
des vendanges de Neuchâtel qu'une aima-
ble tradition fixe au premier dimanche
d'octobre. En train, en voiture, ou même à
bicyclette, Francs-Comtois de Besançon ,
frontaliers de Pontarllers, de Morteau ou
de Malche ont applaudi un cortège fleuri ,
parttoipé à une bataille de confetti goûté
le vin blanc de Neuchâtel qui peut rivali-
ser avec le vin de paille Jaune du Jura ,
tout comme le Cortalllod . récolté à quel-
ques kilomètres de la ville, soutient la
comparaison avec certains crus célèbres du
Jura français. Manèges hérissés de sonnail-
les défilés de travestis pâtisseries regor-
geant de gâteaux, éventaires offrant à
l'acheteur toutes les tentations les plus
inimaginables, tout cela fit voir aux visi-
teurs à qui pour une fois la douane sut
montrer un visage bienveillant, que la
Suisse romande sait à merveill? recevoir
ses amis et la ville de Neuchâtel demeurer
fidèle a ses traditions anciennes elle dont
le dernier prince fut le maréchal d'Empire
marquis de Berthier

Le cortège des vendanges
vu p ar la p resse f r ançaise

f VJH-DE-RWZ

C -RNIER

Des fuites d'eau
(c) Af in  de toujours mieux économi-
ser l'eau si rare aujourd'hui , la com-
mune a fait  venir dernièrement quel-
ques experts chargés de déceler d'éven-
tuelles fuites d'eau.

Sur tout le réseau, plusieurs ont été
repérées auxquelles notre autorité va
faire remédier dans le plus bref délai.

Reprise de classes
(c) Si chacu n regrette la pénurie d'eau
consécutive au temps irrémédiablement
beau, nos écoliers, eus, qui viennent
de passer uno semaine de vacances,
ne 6'en 6ont nullement plaints.

Mardi , la foire était passée, ils ont
repris le chemin du collège.

\ VIGNOBLE
BOUDRY

Arrestation d'un voleur
La gendarmerie de Boudry et celle de

Colombier ont identifié, puis arrêté , un
voleur récidiviste, M. P., Fribourgeois,
élevé à la Béroche, qui , le 9 octobre,
avait dérobé chez un négociant, à Bou-
dry, des vêtements neufs d'une valeur
de plusieurs centaines de francs.

M. P. est écroué dans les prisons de
Boudry .

I f f f i D n raeiQB MT iAir Cr.
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Tranîelan-Dessus
et Tramelan-Dessous

fusionneront-ils ?
Le projet de fusion des deux com-

munes de Tramelan-Dessus et Trame-
lan-Dessous qui , autrefois, fût âpre-
ment combattu , semble aujourd'hui
pouvoir être bientôt réalisé. Cette idée
a fait beaucoup de chemin ces der-
niers temps et on annonce qu 'un co-
mité chargé

^
d'étudier la question sera

prochainement nommé.

Observatoire de NeuchàteL — 15 octo-
bre 1947. Température : Moyenne : 13,2;
min. : 10,1 ; max. : 17,7. Baromètre :
Moyenne : 723,9. Eau tombée : 4,2. Vent
dominant : Direction : sud-ouest ; force :
faible à modéré depuis 12 heures. Etat
du ciel : couvert à très nuageux. Faible
pluie fc 9 heures. Averses intermittentes
l'après-midi. Fortes fc 16 h. 15.

Hauteur du baromètre réduite & zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 710.6)

Niveau du lac du 14 oct., à 7 h. : 428.86.
Niveau du lac du 15 oct., à 7 h. : 428,85

Prévisions du temps : Jeudi , très nua-
geux. Tendance à la bise. En Valais, di-
minution de la nébulosité. Hautes Al-
pes, d'abord bouchées, se dégageant plus
tard .

Observations météorologiques

A NE UCHA TEL ET DANS LA RÉGION
Dans le but do permettre le verse-

ment d' une subvention ' annuelle de
1500 fr. à la Société cantonale d'agri-
culture, orgne consultatif permanent
pour les questions agricoles et vitico-
les. d'une subvention de 15,000 fr. pour
l'octroi de primes aux propriétaires de
bétail selon la loi sur l' améliorat ion du
bétail du 14 avril 1892. d' une subven-
tion de 12,2000 fr. aux caisses d' assu-
rance contre la mortal i té  du bétail bo-
vin , le Conseil d'Etat demande au
Grand Conseil d' abroger par trois dé-
crets ces articles 17, 18 et 20 de la loi
concernant de nouvelles mesures desti-
nées à améliorer la situation financière
de l'Etat du 13 mars 193G.

Les dits articles prévoyaient en effet
le versement d'une subvention de 375
francs seulement à la Société canto-
nale d'agriculture, d' une subvention de
8500 fr. pour l'octroi de primes aux
propriétaires de bétail et d'une sub-
vention de 6100 fr. aux caisses d'assu-
rances contrÈ la mortalité du bétail bo-
vin.

Subventions a la Société
cantonale d'ugriculture

Le 8 octobre 1945 , le Grand Conseil
a pris en considération une motion
déposée par MM. W. Béguin et con-
sorts demandant au Conseil d'Etat
d'étudier la question de la gratuité
du matériel scolaire dans les deux
premières années de cet enseignement.

Le départem ent de l'instruction pu-
blique a fait une étude des conséquen-
ces financières qui résulteraient de
l'application de cetto innovation.

Il résulte de ces calculs que les dé-
penses prévues seraient de 106,000 fr.
pour la prem ière année et de 60,000 fr.
pour la deuxième (pour la 3me, la 4me,
la 5me année, la dépense serait aussi
de 60,000 fr.).

Le Conseil d'Etat est convaincu que
les mesures envisagées constituent un
progrès 6oeial incontestable. II propo-
se donc au Grand Conseil d'adopter
un projet de loi stipulant que le ma-
tériel scolaire est délivré gratuitemen t
aux élèves des écoles secondaires du
degré inférieur qui suivent l'enseigne-
ment pendant deux ans.

Gratuité du matériel scolaire
pour les élèves

des deux premières années
de l'enseignement secondaire

Les communes des chefs-lieux de dis-
trict fournissent les locaux nécessaires
aux tribunaux pour rendre la justice.
L'ameublement des bureaux pour les
présidents, pour le greffe et le registre
foncier, et pour l'office des poursuites
et faillites est également ' à la charge
de ces communes.

Le principe de la fourniture gratuite
par les communes des locaux indispen-
sables aux services judiciaires n'est pas
discuté. Il a toujours été admis que les
charges en résultant pour les chefs-
lieux de district étaient compensées
par les avantages qu 'ils retiren t du fait
de posséder le siège du tribunal. C'est
pourquoi ces communes se sont prêtées
de bonne grâce aux sacrifices qui leu r
étaient demandés et la plupart ont con-
senti au cours des dernières décennies
des dépenses importantes pour l'entre-
tien et l'amélioration des bureaux des
services judiciaires.

Mais, si l'état des locaux , à quelques
exceptions près, donne satisfaction ,
leur ameublement, par contre , ne
répond . pas partout aux exigences
actuelles. L'augmentation du nom-
bre des affaires et de leur volume,
comme aussi le développement du re-
gistre foncier n'ont pas toujours été
suivis d'une amélioration correspon-
dante du mobilier. Plusieurs bureaux
sont encore dotés de vieux meubles
dont le remplacement s'imposera à brè-
ve échéance.

A Neuchâtel , Cernier et la Chaux-de-
Fonds, en particulier , d'importants tra-
vaux de réfection, voire de transfor-
mation des locaux du greffe et du bu-
reau du registre foncier sont décidés
ou envisagés, ce qui entraînera une
modernisation, devenue nécessaire, de
l'agencement et du mobilier des dits
bureaux. Cela n 'ira pas sans occasion-
ner des dépenses d'une certaine impor-
tance dont ces communes estiment de-
voir être en partie déchargées.

Le Conseil d'Etat, dans un rapport
qu 'il soumet à l'approbation du Grand
Conseil , envisage une revision de la
loi sur l'organisation judiciaire en es-
t imant  que le canton devrait doréna-
vant prendre à sa charge l'ameuble-
ment des bureaux dont on vient de
parler.

Achat d'une foret
Une partie de la forêt « Chez Ber-

ger », de deux hectares et demi , est
offerte à l'Etat par son propriétaire
pour le prix de 8000 fr. Comme cette
parcelle forme enclave dans la forêt
cantonale du Pélard , dans les côtes du
Doubs, près de la Chaux-de-Fonds. le
Conseil d'Etat recommande au Grand
Conseil d'en ratifier l'acquisition.

Révision de la loi
su.- l'n.rtrn.iiisi—.ion .iudiciuirc
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Notre nouveau feuilleton

Un roman se termine , un
autre commence. Que diriez-
vous , amis lecteurs, après les
fantaisies de ces derniers mois,
d' une œuvre parée de toutes
ces qualités : équilibrée , f o r t
bien écrite et passionnante ?

Nous avons nommé

La Belle-Jenny
de Théophile GAUTIER

dont la publication commence-
ra demain.

Pour vous donner envie de
; lire ce nouveau feuil leton, il

nous s u f f i r a  d' esquisser le com-
mencement de l'intrigue : un
f iancé  est enlevé devant l 'égli-
se même où devait avoir lieu
la bénédiction du mariage ; un
jeune marié d'un jour jette
dans la Tamise sa f emme qui
est repêchée et emportée par la
barque emmenant le fiancé...

La suite , vous l'apprendrez
en lisant « La Belle-Jenni) ».

V_ J
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COUVET

Deux Allemands arrêtés
La gendarmerie a arrêté dernière-

ment deux Allemands. Il s'agit do
deux soldats' âgés de 31 et 28 ans qui
furent  faits prisonnier- en Afrique en
1943 par les Américains et qui , de
1943 à 1946. furent  internés en Angle-
terre, puis dès 1946 en Franco où ils
étaient occupés au service des ponts
et chaussées.

Comme ils ne faisaient pas partie
des S. S. (dont les hommes qui ne sont
pas tolérés en Suisse, por taient tous
ces deux lettres tatouées sur le bras
pour les distinguer), ils ne seront pas
refoulés sur France ; les soldats alle-
mands non S. S. 6ont on effet  dirigés
vers un centre de concentration, à Lau-
sanne, d'où des convois réguliers, à
périodes rapprochées, les ramènent à
la frontière allemande où ils 6ont re-
mis aux autorités d'occupation.

TRAVERS

Avant la séance
du Conseil général

(sp) Le Conseil général de Travers se
réunira au début de la semaine pro-
chaine. A l'ordre du jour de cette séan-
ce figurent  plusieurs demandes de cré-
dits. Le 'Premier est destiné à verser
une all ocation d'automne aux person-
nes dans la gêne et aux vieillards des
catégories A et B ; le deuxième pour
le versement d'une allocation d'automne
an personnel communal ; le troisième
•pour l'acquisition d'un nouveau trans-
formateur ; le quatri ème pour divers
frais de piquetage nécessités par le ser-
vice des eaux.

D'autre part , le Conseil communal de-
mandera au législatif l'autorisation
d'ester en justice à propos d'un con flit
qui oppose un agriculteur et la com-
mune dans l'a question des eaux.

aux MOI_T.I CR.ES
EA CHAUX-DE-FONDS

Deux collisions
(c) Mercredi , peu après midi,  une colli-
sion s'est produite à l'intersection des
rues de la Serre et du Dr Coulery, en-
tre lo tra m et un camion. Les deux vé-
hicules ont subi quelques dégâts maté-
riels.

Aux environs de 12 h. 25, une autre
collision s'est produite à l'intersection
des rues du Progrès et du Balancier,
entre uno automobile neuchâteloise et
une auto bernoise. Le choc a été parti-
culièrement violent et le conducteur
de la voiture neuchâteloise a dû avoir
recours aux soins d'un médecin.

Les deux voitures sont complètement
hors d'usage.

Un Vaumarcus italien
(sp) Sur l 'initiative de la jeunesse pro-
testante des vallées vaudoises du Pié»
mont et de son agent, le pasteur Vi-
nay, on est en train de construire à
Prali , la plus haut e paroisse des Alpes
italiennes, un village dans le genre
du camp de Vaumarous, sur lequel les
initiateurs sont venus prendre modèle
et qui portera le nom grec d'« agapè »,
ce qui signifie « aimour ».

Le synode de l'Eglise évangélique
italienne a décidé d'approuver et d'ap-
puyer cette entreprise.

EA VIE RELIGIEUSE

Madame et Monsieur Louis Jaoquin-
Giroud et leurs enfantfe Jeanne, Jacque-
line, Louis, Monique et Francine, à
Pontarlier ;

Madame et Monsieur Maurice Givel-
Solcà, à Genève ;

Monsieur Maurice Givel, à Genève ;
Monsieur et Madam e Eoger Givel et

leur fils Jean-Claude, à Lausanne ;
Monsieur et Madame Edouard Givel,

à Genève ;
Monsieur et Madame Emile So'cà et

leurs enfants Em ilia , Lina et Joseph,
à Lugano ;

Monsieur et Madame Otto Bill et fa-
mille, à Neuch âtel ,

ainsi que les familles Giroud , Jao-
quin , Soleà, Sottaz, Bolle, Gosteli, Ja-
cot. Gisslin, Bousselet, parentes et al-
liées,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Madame Elise GIROUD
née SOLCA

leur très ohère mère, balle-mère, grand-
mère, sœur, belle-soeur, tente et cousine,
que Dieu a reprise à Lui, après une lon-
gue et cruelle maladie, dans 6a 61me
année.

Neuchâtel . le 15 octobre 1947.
(Gratte-Semelle 22.) ;

Mon rédempteur est vivant.
Culte au domicile mortuaire, vendre-

di 17 octobre, à 13 heures.
L'ensevelissement aura lieu aux Ver-

rières-Suisse, à 15 h. 30. Départ de la,
gare.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

t
Monsieur et Madame Ernest Bûrgi-

Bandelier ;
Mademoiselle Emma Burgi ;
Madame et Monsieur J. Schauffel-

berger-Biirgi ;
Madame Lina Burgi ;
Monsieu r Alfred Burgi ;
Madame et Monsieur Norbert Schmidt-

Bùrgi ;
Madame Lilianne Burgi ,
ont le chagrin de faire part du décè-

de leur chère mère et grand -mère,

Madame Agnès-Maria Riïrgi
née JÂGGI

survenu , après une longue et doulou-
reuse maladie, dans sa 87me année,
munie des saints sacrements de l'Eglise.

Neuchâtel , le 14 octobre 1947.
(Rue Pourtalès 6)

L'ensevelissement, sans- 6uite, aura
lieu dans la plus 6tricte intimité, jeudi
16 octobre , à 15 heures.

R. I. P.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Monsieur Joseph Frossard. à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madame Edouard
Bianchi , à Bienne ;

Monsieur et Madame Maurice Bian-
chi et leur fille Ginette, à Neuchâtel ;

Monsieur et Madam e André Bianchi,
à Bienne ;

Monsieu r et Madame Claude Bianchi ,
à Bienne,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de leur chère et regrettée
épouse, sœur, belle-sœur, tante et pa-
rente,

Madame Joseph FROSSARD
née Laura BIANCHI

que Dieu a rappelée à Lui , dans 6a
47me année , après une longue et péni-
ble maladie.

Neuchâtel, lo 14 octobre 1947.
Domicile mortuaire : Bellevaux 6.
L'ensevelissement, 6ans suite, aura

lieu jeudi , à 16 heures. Culte pour la
famille au domicile à 15 h. 30.

Le comité de la Société fraternelle
de pré voyance , section de Serrières, a
le regret d'annoncer à ses membres le
décès de

Monsieur Paul WEHREN
membre de la société.

EA VILEE
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De nouveau la question
du bruit

Un « lecteur et abonné B estime utile
de soulever à nouveau la question. Il
nous écrit :

« Neu châtel est une ville charmante
el distinguée le jour , mais ell e est li-
vrée, la nuit , aux cris et aux chants des
fê tard s  et des pochards, qui ne laissent
plus dormir les autres citoyens. N' y
aurait-il pas moyen cFy mettre bon or-
dre en organisan t une garde â la sortie
des bals et des dancings f

» La réputation d'une cité universitai -
re y gagnerait ct le sommeil des fami l -
les aussi. »

En e f f e t , on a entrepris la lutte con-
tre le bruit des moteurs pf autres pé-
tards. Les fêtards doivent aussi être
remis à l' ordre... NEMO.

Conférence des directeurs
des écoles de la ville

M. Georges Béguin , président du
Conseil communal , a présenté hier ma-
tin , aux directeurs des écoles de la
ville, une étude pur le probl ème les lo-
caux scolaires qui sera soumise au
Conseil général.

G.-A. Nicolet, E. Shann
et Ruth Scbmid-Gagnebin
Chacun sait que nul n'est prophète

dans son pays. Il arrive cependant —
chose d'autant plus agréable à signaler
qu 'elle est plus rare — que des messa-
gers de belles nouvelles viennent parmi
une foule, qui les applaudit et les écou-
te avec enthousiasme.

Les trois Jeunes artistes que nous avons
entendus hier se trouvèrent , dans la Gran-
de salle des conférences, devant un public
nombreux , qui tout de suite leur fit
fête, appréciant les qualités de sûreté, les
sons tour à tour moelleux et ardents du
hautbois, la technique magnifique, le
phrasé ample, le beau tempérament du
flûtiste , l'ardeur concentrée et les soins
constants que mit la gracieuse pianiste,
Mme Ruth Schmld-Gagnebin , à accom-
pagner les deux brillan ts solistes... Il y
eut, à cette tâche grande , subtile et par-
fols ardue , quelques flottements de dé-
but, avant que les trois « Jeux » se fus-
sent bien fondus et les trols tempéra-
ments bien alliés dans l'allure voulue ;
mais la cohésion se fit Jour ensuite, sur-
tout entre le hautboïste et son accompa-
gnatrice, au cours des belles compositions
de Schumann et de Cari Nlelsen ; il y
avait coopération et entente, élan sem-
blable chez l'un comme chez l'autre de
ces enthousiastes musiciens, afin de nous
donner le meilleur de leurs possibilités.
La belle et subtile « Fantaisie op. 79 ». de
Fauré, pour flûte et piano, de si spiri-
tuelle, fine et ravissante inspiration, mon-
tra — s'il en était besoin ! — notre bril-
lant concitoyen sous un Jour rutilant ;
il prodigua en se Jouant les manifesta-
tions d'une virtuosité alliée à un tempé-
rament de grand format, le son , chez M.
Nlcolet, est d'une ampleur et d'un volu-
me toujours remarquables ; son succès
fut considérable après cette interpréta-
tion .

Celui du sympathique trio le fut d ail-
leurs également , anrès îe « Trio en sol
majeur» , de J.-S. Bach.

Seule. Mme Schmid-Gagnebln Joua
trente-deux « Variations en do mineur »
de Beethoven. Nous exnrimons un légiti-
me désir, celui d'entendre bientôt la gra-
cieuse nianlste dans des pages donnant
pius clairement â goûter ses dons sensi-
bles et permettant à son tempérament
aue Je crois profond , de se traduire , de
s'énandre plus largement , ceci pour la
délectation dé ses auditeurs.
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